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ENTREPOT DE MEUBLESUne le h, en somme, peut ê 
diversement interpré e, vec un 
peu de ’ onne volonté, e‘ à plus 
forte raison une co versation parti­
culière. Maie un docume t offici* ! 
Quand il s'agit d’une encyclique, il 
faut se oumettre 
mettre 1 "

—Uér dément,"Augers et Parie 
sont plus loin de Rome qu • je le 
eroy us.

—1 p fail e t qu’il faut bien peu 
connaître le Vatican pour supposer 
qu'on y agit avec cette pr^n pi ta­
lion, coup sur coup, prenant des 
decisions aussi graves avec une pa­
reille rapidité. Une encyclique ? 
comme on y va !

— Ces bons prélats étrangers 
ignorent la sage lenteur avec la­
quelle on mûrit les résolutions au 
Vatican.

—Toujours la furia franc eu /
—Ah 1 ils entrent facilement en 

ébullition les évêques français.
—Surtout quand la politique s’en

sa véritable valeur ! C.'eet lui qui 
portrait Dien la pourpre 1 Aussi, 
ou assure ou'on ne la lui lera pas 
attendre longtemps ; il sera certai­
nement cre - dans le prochain Con­
sistoire.

Et via iliscorendo, Parmi ceux 
qui couvrent ainsi >« Il urs Mgr 
Ruflo-Scille, se trouve dit-on, le 
cardinal Aloïsi Masella, son anti­
pode, ayant horreur des iouova- 
sions, des chingements, de tout ce 
qui evt artist ique,C’e-t certainement 
pour ' ela que ce cardinal si peu 
“ fin de siècle ” est devenu le chef 
de la peiite conjuration dont je 
parle et qui n'aurait pas, je le répè 
te, un dénouement bien cruel—si 
elle aboutit.

Or, le cardinal Aloïsi Masella est 
tenace ; il connait très uien le ca 
ractère de Léon XIII et, précisé­
ment à cause de cela, exerce une 
réelle influence. Esprit très élevé, 
le Pape actuel n’aime pas à s’oc­
cuper des petites choses, à s’y ar 
rêter longuement ; en pareil os, on 
obtient de lui assez facilement des 
concessions, quand ou sait insister 
revenir souvent à la charge, au 
risque de le fatiguer, de l’agacer un 
peu. Réservant son énergie pour 
les affaires véritablement impor­
tantes, Léon XIII ne résista pas, en 
général, à d’habiles obsessions. 
Voilà pourquoi le cardinal Aloïsi 
Masella, y mettant cette obstina­
tion, Mgr Ruffo Scilla pourrait bien 
comme ou l'affirme, être très pro­
chainement créé cardinal.

-Et Léon XIII a (ait ce qu’il a c.e8t égal_ que, 8jngulier retour 
devoir faire dans l’intérêt supé- j de fortune que celui dont le car- 

rieur de 1’Egli.e ; il a donné ion pmal Aloïal Maseila nous offr6 
opinion, marqué sss préférences. emple 1 Ce fut lui qui entama avec 

—Maintenant, il attend les effets, le prince de Bismarck, à Kissingen 
il voit venir? les négociations—continuées depuis

—C’est ce'a même. par Mgr Jacobini et par Mgr Galim-
—Seulement, comme Mgr Frep berti—qui devaient aboutir à la no-

p^l est un causeur intéressant, on a mination de M. de Schlozer à Rome, 
p'is plaisi.1 à l’écouter. Au cours Pour le récompenser, on lui donna 
dr #ts conversations, il a, parait-il la nonciature de Lisbonne, la plus 
donné de curieux détails sur les riche et la plus recherchée. Mais 
homme» politiques du jour, en il ne tarda pas à éprouver une
Fiauc», notamment sur M. Carnot mesaventnre qui eut un immense
et sur M. R.bot.......  Mentisse ment.

—Details dont ou a pris sérieuse- 
m. ni note, au Vatican, où rien 
d’important ne tombe dans l’oreille 
d un sourd

—Mais il faudrait avoir une cer 
tame dose ae naïveté pour s’imagi­
ner que Léon XIII va modifier 
l’attitude qu’il a prise vis-à-vis du 
gouvernement républicain.

—Comme si le Vatican avait l'ha 
blinde d’agir à la légère I 

—Si Mgr Freppel tenait réelle­
ment à être fixé sur les intentions 
l«- Léon Xlli j’imagine qu’il doit 
’être pleinement.

—Quant au prodigieux succès 
dont il ne manquera pas de se van- 
ier auprès de ses amis politiques, U
aura consisté.......

—A enfoncer des portes ouver-

de Myers. Il al’ail le frapper une 
seconde fois lorsque « e dernier ré­
ussit à saisir le couteau par 1 lame 
et à détourner le coup. Il «’infligea 
cependant une blessure terrible à 
la main. O.i accourut alors et les 
deux adversaires furent séparés. Le 
blessé qui souffrait horriblement a 
été mi» dans une voilure de place 
ptr Reynolds et conduit à l'hôpital 
général. Il î e s’est pas caché de 
déclarer qu’il était l’auteur de cet 
assaut meurtrier aux employés de 
l’hôpital.

Reynolds s’est ensuite rendu à la 
résidence de sa victime, No 312 
avenue Laval, et a annoncé le fait à 
la femme de ce dernier, et sortant, 
dit-on, un rou’eaü de billets de ban­
que de s» poche, lui offrit uu fort 
montant afin d’acheter son silence. 
Celle-ci refusa avec indignation. 
Reynolds a déclaré qu’il se ren­
drait si la blessure était mortelle 
Depuis 2.30 heurs vendredi après- 
midi, cependant il n’a pas été revu, 
t, A 11 heures, ce matin, M l’éche- 
vin J. B. Dufresne, juge de paix, 
accompagné du Dr Tremblay, s’est 
rendu auprès du mourant qui a 
répété que Reynolds l’avait frappé 
dans l’inlention de le tuer.

Les détectives sont à la recherche 
de l’accusé.

Lettre de Rome passible. Il faut qu’aucune ma­
tière étrangère ne se môle A la sève 
depuis le moment qu’elle coule de 
l’arbre jusqu’à ce qu’elle soit con­
verti en sucre ou en sirop ; il faut 
aussi que rien ne languisse depuis 
le commencement jusqu à la fin ; 
car si la sève demeure longtemps 
dans Ds vaisseaux, surtout ceux 
servent depuis longtemps, elle ne 
peut manquer que de s’altérer.
Moins on emploiera je temps pour 
la fabrication, meilleur sera le 
résultat.

Le tonneau ou la cuve dont on
se sert pour recueillir d’eau d’éra- XM8UBLKM8NTS r>K SALON. DEBALLE A MANOKR, UK CHAMBRE A COU 
ble et qui est généralement fixée 
sur un traineau doit être tenu scru- j 
puleusement propru.

En jetant la sève dans le tonneau ; 
il faut la faire passer au travers 
filtre de coton très fin.

Le meilleur vaisseau dont j’ai | 
jamais fait usage pour recueillir la 
sève, est une espèce de baril, plus 
large du bas que du haut, avec un 
couveacle tournant sur des gonds.
Le filtre de linge est fixé à l’ouver­
ture qui est à la parlie supérieure 
de sorte que tout le liquide passant 
au travers de ce filtre, celui-ci re­
tient toutes les feuilles, les mor­
ceaux d’écorce etc.

Il est d’une grande importance 
de bien choisir l’endroit pour pla­
cer la bouilloire. Ce doit être, 
comme de raison, vers le centre de 
la sucrerie ; mais autant que pos
sibie au bas d’une butte ou d’un Coin des Rues O’Connor et Queen, près de la Rue Sparks.
côtéau et l’evaporateur ou la bouil» 
loire doil être placée dans l’endroit 
le plus bas. Un peu a u-dessus de 
la bouilloire (et assez haut, si cela 
se peut, pour qu’on puisse y fai je 
couler la sève dans la bouillrire) 
par un tuyau ou tube quelconque 
on place le tonueau ou les tonneaux
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Rome 25 Février 1 ^91 
Vendredi dernier, 20 février, 

igg Léon X1IJ est entré dans la qua­
torzième année de son pontificat. A 
cette occasion. le Pape a r ,#*v Us 

/ cardinaux qui sont allés leiéliciter, 
mais il n’a pas prononcé le di-- 
cours, - e réservant pou** le 2 mars, 
— qui est en même temps l’anni 
v-’rsaire d® sa naissance et celui de 
sou couronnement.

Donc, vendredi, les cardinaux 
ont été reçus “ amicalement ”, 
c’est à dire que le Pape a tenu 
circylo. Le corps diplomatique ac­
crédité près le Saint Siège sera ad­
mis,—lundi, mardi et mercredi, 
à venir présenter ses hommage» 
e! offrir ses félicitations à Léon 
XIII.

^ Au moment où, au bas des docu­
ments pontificaux, est placée la 
formule:41 Donné à Rome, la XlVe 
année de Notre Pontificat ” un rap­
prochement s’impose. Par la pen- 

I see, je me reporte au jour mémo­
rable où Léon XI11 monta sur le 
tiône de saint Pierre. En voyant 
son excessive maigreur, la pâleur 
de son visage ascétique, la fré­
quence d’un mouvement qui con­
sistait à mettre un mouchoir de 
vant sa bouche, comme font les 
poitrinaires pour y amortir le bruit 
d’une toux opiniâtre, je me sou 
viens que plusieurs dans l’assistance 
murmurèrent :

—Le successeur de Pie IX n’en 
a pas pour bien longtemps.

Mais un ami de la famille Pecci 
dit, d’un ton sceptique, avec un 
haussement d’épaules tout à fait ca­
ractéristique :

___ —Oh ! les béquilles de Sixte-
Q lir.i I

Par le fait, Léon XIII aura été 
un des papes ayant régné le plus 
longtemps. Sur 263 pontifes ro­
mains, il n’y en a que vingt ueui 
dont le règne ait eu plus de qua 
torze ans d® dur^e. La lecture de 
la Cierarchia cattolica esc très ins­
tructive sous ce iapport ; elle prou­
ve que bien peu de pontificats on 
été auss longs que celui de Léon 
XIII... qui u’a pas l’air, d’ail­
leurs, de vou/on finir de «ilôt, D.eu 
mem 1
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Harris & Carrjpbell.
r

CETTE ANCIENNE ET^HONORABLK MAISON DK MEUBLES D'OKBAWâ 
EST CONNUE PAR LE BON MARCH* DK SES PRIX KT PAR t.A BONNE 
QUALITE Cc.3 ARTICLES QU'ELLE VEND.

f* —En l’espèce, l’essentiel est que 
Mgr Freppel soit reparti d’ici en- 
chanté, conva'ncuque sa démarche 
a empêché la publication du docu­
ment pontifical annoncée par la 
sensationnelle dépêche.

—Après tout, puisque la chose 
semblait lui faire taut de plaisir, le 
Pape n’a pas été mal inspiré en 
la.ssant croire à Mgr Freppel que sa 
mission avait obtenu un plein »uc- 
cès et empêché la publication d’un 
document.

il 1112rC
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HARRIS IH> CAMPBELL,«g La fabrication du sucre d’erable

La plus grande, partie du sucre 
d'érable fabriqué, il y a vingt cinq 
ou trente ans, était d’une qualité si 
inférieure que, aujourd’hui, le prix 
qu’on pourrait en avoir, ne suffirait 
pas à payer les dépensas de fabri­
cation. L? sucre de premier choix, 
se vend maintenant a un prix qui 
assure au fabricant un profit consi­
dérable.

Cependant on fait encore aujour» 
d’hui une grande quantité de sucre 
d’erable qui n’est guère meilleur 
que celui qui ae faisait dans la pé­
riode dont ncus venons de parler.
L’introduction de nouveaux appa­
reils perfectionnés, a opéré 
grands chaiigemeuls dans les pro­
cédés de fabrication, et oi; croit 
môme,
les endroits où cette industrie est 
pratiquée sur une grande échelle, 
que le sucre ne peut être fait d’une 
manière profitable qu’à l’aide de ces 
nouveaux appareils.

Quoique ces évaporateurs perfec­
tionnés et autres appareils nou­
veaux soient très commodes, et sou 
vent très avantageux, particulière­
ment si on exploite cette industrie 
sur une grande échelle et qu’on a 
les rooyeiîs de se les procurer, ils 
ne sont pas, cependant, absolument 
nécessaires pour produire un sucre 
de première qualité ; car je 
qu’on peut obtenir ce résultat, en y 
mettant le soin convenable, môme 
en se servant de seau de bois 
recueillir la sève et de bouilloires 
découvertes pour la faire évaporer.
.le sais que cela peut se faire, 
je l’ai fait moi-même, mais c’est 
seulement en apportant la plus 
grande attention à tous les détails, 
depuis le commencement jusqu’à la 
fin de l’opération, qu’on peut obte­
nir ce résultat II y en a plusieurs 
qui ont assez d’érables pour faire de 
cinq cents à 'mile livres de sucre 
par année, et qui n’ont pas les moy­
ens d’acheter ces appareils dispen­
dieux. Je crois donc être utile à 
mes lecteurs qui se trouvent dans 
ce cas en leur donnant ici, quel­
ques conseils qui les aideront à 
réussir à produire du sucre de pre­
mière qualité.

La première chose, sinon la plu» 
importante, c’est que la plusgrande 
propreté régné dans tous les détails 
de la fabrication. Sans cela, im­
possible de produire un article de 
première qualité, même avec le 
meilleur évaporateur possible. Tan­
dis que si on obtient ce point, on 
fera un sucre de la meilleure 
lité, môme en recueillant la sève 
dans un seau de bois pour la faire 
évaporer dan» une bouilloire ordi 
naire.

Nos grand*père» n’auraient pro­
bablement pa» cru celui qui leur 
Aurait dit que le encre d’érable pur 
est incoloré ; cependant cela eet 
vrai. Le meilleur eucre qui »e fait 
aujourd hui est tout â fait blanc.
A la vérité il y en a peu de cette » dés on laissai plue d’impuretés dans 
qualité sur nu» marchés ; mai» je j ,1,cre qu’on en ôtait, 
parle i«i de la meilleure qualité I

imaginaire.

h Avis de Demenagement. Constructeurs et 
EntrepreneursAux

Je riene de transporter tou» mon atotik de 
Peintures, Vitree, Papiers Tentures, etc., 
eu magasin si vast» et si propice oui porte 
le No. 70, rue Rideau. Ayei l'œil sur les 
avantages offerts dans 1» ligne des Papiers 
Tentures Tapisseries.

iste d’Ottawa Nous manufacturons_jes toitures sui-
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Toituiosen Fordalvania*, 
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Douglass & Haine*, 
234 rue Wellington.

Agents des célèbres fournaises, "Sa 
périeur Jewel”

qui contiennnent la sève.
Et plus haut encore, une espèce 

de plateforme sur laquelle on ap­
proche le traineau qui porte le ba­
ril qui a servi à recueillir la sève UN LOT DE
de manière que celle-ci puisse être 
transvasée dans le tonneau de re­
serve et de là dans la bouilloire, au 
moyen de tuyaux et sans l’exposer 
de nouveau aux souillures de l'air 
jusqu’à ce qu elle soit réduite en

Par sirops, je n’entend pas le si- 
rot) proprement dit, tel qu’il se vend 
sur le marché, mais cette espèce de 
sirop était si bien connu à la cabane 
Le foyer des sucreries où l’on em­
ploie les bouilloires de couvertes, 
doit avoir la forme de la boulllaire, 
il peut être construit en brique ou 
en pierre. Il doit être fermé tout 
autour, excepté sur le devant où il 
y a une ouverture bordée de ci­
ment. S’il entoure la bouilloire de 
manière à empêcher le feu de mon­
ter sur les côtés.

Le goût particulier qu’avait le 
sucre d’autrefois, et que les anciens 
considérons comme une qualité qui 
manque au sucre moderne, venait 
justement du fait que ce sucre brû­
lait sur les côtés de la bouilloire.

En arrière du loyer, on place un 
tuyau pour produire le courant 
d'air nécessaire, ce qui est beaucoup 
moins dispendieux qu'une chemi­
née eu biique ou en pierre.

On doit filtrer le sirop |préféra­
blement avec un morceau de flanel­
le) dans un vaisseau profond, muni 
d’un robinet, placé, trois pouc • 
enviiou, audeesus du fond du vais­
seau, par où on retire le siiop apres 
qu’ii est convenablement reposé.

Si ce sirop n’est pa* trop épais 
toutes les impuretés qu’il contient 
reposent au fond du vaisseau au- 
dessous de l'endroit du robinet.
Comme je l’ai dit plus haut, plus 
tôt la sève est converti en sirop ou 
eu sucre, mieux ce sera, de sorte 
que, aussitôt que ce sirup est suffi­
samment reposé il faut s'empresser 
de le retirer et de le faire bouillir

Malles,. J. B. DUFORD,
108 RUE RIDEAUI.
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45 .... La reine Miria-Pia de Portugal 

ayant voulu venir à Rome, deman 
da au nouveau nonce si elle pou 
vait espérer que le Pape la recevrait. 
Mgr. Aloïsi Masella fut împrudem 
meut affirmatif. La Reine vint et 
sollicita une audience qu’on s’ein 
pressa de lui refuser, eu disant que 
le Pape, se considérant comme le 
seul souverain légitime à Rome, ne 
pouvait recevoir la sœur du Roi 
installé au Quirinal.

Un mena grand tapage autour de 
ce regrettable incident, et Mgr 
Aloïsi Masella, désormais ptisona 
tout ce qu’il y a de moins grata â la 
cour de Portugal, dut abandonner 
la uionciature de Lisbonne. Torn 
bé en disgrâce, il se rôtira à Ponte- 
corvo,t sa ville natale, où il vécut 
quatre ans dans l’oubli. Se» amis 
le plaiguaientd’être ainsi privé du 
chapeau auquel il avait droit com­
me ayant occupé une des quatre 
nonciatures de première classe, 
quand on apprit que Léon XIII 
allait lui donner la pourpre. Quel 
chemin parcouru depuis !
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Venu au Vatican pour voir com­

ment »’y pa-seraient les choses â 
l'occasi m de l’entrée de Léon XIII 
dans la quatorzième année de son 
pjOhficat, j’ai mu- â profit cette cir­
constance exceptionnellement fa- 
vorable pour interroger, sur ce 
qu’on pense et ce qu’on dit dans 

> l’entourage -lu Samt-Pere, quel­
ques oersonnes à môme d’être très
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Your* truly, A. II. Onjnmr.Manager Troy Laundry 6tallies

++++++++++-+++++++++exactement renseignées.
Ainsi que j’ai pu le constater de 

auditu, on parle beaucoup du voy­
age de Mgr Freppel à Rome et de 

Deux

HORLOGES Ipourtes 1
j 2 oo .... _ + XXXXXXXXX- + XXX»*#

Paulo minora canamus, il y a 
aussi les *• petites affaires ” du Va­
tican, ce qu’on pourrait appeler, 
sans trop d’irrévérence, les “potins’’ 
du jour. En voici un dont il est 
beaucoup parlé en ce moment

Très riche personnellement et 
très grand seigneur, le majordome 
actuel du Vatican, Mgr Ruffo-Scilla 
pas>e pour un dépensier, un pro 
digue, un gaspilleur, pirce qu’il n’a 
pas horreur du confortable moder­
ne. Les changements qu’il fait sont 
loin de plaire â tout le monde. Le* 
mécontents ont commencé par 
murmurer tout bas, bien has. Ce 
tut d’abord le venticello de l’air de 
la “ calomnie ” la “rumeur légère" 
le “ petit vent rasant la terre ”, 
qu’immortalisa Rossini ; mais le 
bruit a fini par prendre de la con­
sistance, répété par les échos du 
Vatican, et on en est aujourd’hui, 
dans certains milieux à dire que le 
momeut est venu de se debarrasser 
d'un majordome qui met à mal les 
finances pontificales.

Comment ?
Ah ! vous allez voir que la future 

victime n’est pas trop à plaindre et 
qu’on a imaginé pour elle un sup­
plice assez doux : on se débarras­
serait de Mgr Ruffo-Scilla....... eu le
faisant cardinal. Voilà bientôt six 
mois qu’on ne peut rencontrer un 
familier du Vatican sans qu’il vous 
dise :

—Quel prélat que ce Mgr Ruffo- 
Scilla 1 Si seulement il était côté à

-CHEZ-3 30
KENDALL'S SPAVIN CURLsa mission auprès du Pape, 

prélats emineiits, ont eu, sur ce 
sujet qui passionne tellement le 

ï monde politique français, une con 
versation des plus intéressantes et 
que je vais essayer de résumer de 
mon mieux, parce qu’elle me sem- 
ble caractériser à merveille la si-

i&A.Hillan3 30 i 45; Haut. Wirrow Oouhtt, Ohio, Dec. 1S 18HS
Oenfc t I feel It ni) rtuiy t/i ney whet I here done 

with your KemUII'e 8|,nv|u Cnn». 1 have cored 
twenty five how* that hail Hpnvlnn, ten <4 
King Hone, nine afllli-Wxl with Big lined and 
"even of Big j -ive. Hlnci-1 Imve nail one of yrmr 
hook» and f -IIowni the UlreuUone, I have never 
kwt a fane'», any kind,

Y r\ truly, Jvdhew Ttmmea,Bone DovUm.

30 4 00 Il 45 
11 45

98 Rue Rideau

Bijoutiers en" Gros’ if injDetail.
Fblix,

Il 00 .00
2 00 fi «Kl

4 00 10 45........... 7 45
.......................... 6 00
3 30

KENDALL'S SPAVIN CURLDENOUEMENT FATAL l*rh,« SI per hoftla.nr *1* l»ottlne for #11. All Drug 71.1 * have It or cnn «et II for you, or It will be sen! foany nilflree* on recel [it of i.rlie hy the proyrl— ■or* Ow. B. J Khviiai r.Co.. Kn.wliurgh Fall*, vt.
mtUOOiSTH-

12 15 0 no tuation.

VOITURES—Ainsi, vous croyez que c’est 
cette fameuse dépêche de Rome à 
journal catholique français qui a 
occasionné la venue ici de Mgr 
Freppel ?

—Paifaitement. Ce journal, sur 
la foi de. son correspondant, ayant 
annoncé que Léon XIII se dispo­
sait à rtucer une encyclique à l’é­
piscopat français et aux catholiques 
de ce pays pour confirmer la lettre 

. du cardinal Rarapolla à l'évêque de 
Saint Flour sur le “mouvement 
Lavigerie ”, Mgr Freppel se serait 
ému et, d’accord avec un certain 
nombre de députés de la droite, 
aurait cru devoir organiser la résis­
ta ce.

—Il a donc suffi de la dépêche 
d’un coirespondaut trop zélé et mal 
renseigné pour provoquer cette 
agitation f

—Mgr Freppel l’aurait, m’assure- 
t-on, avoué lui môme au cardinal 
X..., en ajoutant d’assex vifs com­
mentaires dent voici le sens : 
“ Passe encore pour la lettre du 
cardinal Rampolla et pour la lon­
gue audience accordée à M. Pion 1

30 I....!........ 12 15
1 30 11 30 ........ Montréal, 19 mars.—A midi et 

vingt minutes hier, Myers, le mu­
lâtre, expirait à 1 hôpital.général, 
au milieu d’une scène poignante.

Sa femme et ses quatre enfants, 
dont le plus âgé a sept ans et le 
d -rnier est dans les bras de sa mère 
était au chevet du mourant.

Rééditons en peu de mots fl’hi»- 
toire de cette tragique affaire :

Jerry Emerson Myers était âgé 
de 35 ans et demeurait au No. 312 
avenu Laval.

C’était un mulâtre employé com» 
me “ porter ” à bord des wagon» 
Pullman.

Uue querelle avait éclaté au sujet 
d’une question d’argent entre Myers 
et le propriétaire d’une maison de 
pool, un nommé Dick j Reynolds. 
Ce dernier avait poursuivi Myer». 
En débarquant de son char, vendre­
di malin, Myers se rendit chez Rey­
nolds et lui reprocha sa conduite à 
•oi. égard, Reynold» était alor» en 
train de dé jeûner.

Une vive altercation e’eneuivit et 
Reynold», eaisiseant un couteau à 
dépecer, le plongea dan» l’âbdomen

o»if) BY ALL

J10TEL SAINT LOUIS
:

........ 10 ou . ..

....... 10 00 ....
30 12 30 43-45 Rut YORK, OTIA WA,POUR—
...I 6 30 .......................
... ! 12 45 ........ ...
... I 6 80................
... | 6 30 ........ ........
«1........ 1......... i......... 1........:

i à U’poate 13 minatea~&vani la

BEBES. Ot Hôtel gîtai au (-.entre de la cité, a été 
repeint et aménagé tout en neuf.

r ISRAEL MOREAU,
(Du MontnalHouse, rue Queen>0*ust.)

PROPRIETAIRE.
Premiere Consignation Reene.

Pour en encourager la vente hâtive 
nous accorderon»

ÎO pour cent.-
d’escompte sur toutes les Voiture» 
achetées cette semaine.

. A 4 P.M.
laitre de Poste. SERVEZ-VOUS U»Pour

Les POND'SBrûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux d'Yeux 
Hémorrhoîdes 
Hémorrhagies 

hflMunatioa* arCSÜSMfc

de nouveau pour en faire soit du 
sirop proprement dit ou du sucre, 
c’eet le moyen d’obtenir un bon ré­
sultat.

IHHHHHHMM

ÉNEAU
CCÈ8 j

qua-

EXTRACTCOLE'S

National M’fg. Co.
Le vieux procède qui consistait à 

clarifier le sirop soit avec du lait 
ou du blanc d’oeuf, à faire monter 
l’écume sur le sirop afin d’enlevei 
avec elles toute» le» impvretées du 
liquide sont des pratiques tombées 
en désuétude, avec ce» deux proce-

m plaçant le JPJEF «ans 
U. Adopte par les v4t*ri- terewre, entraineur», 8 »;

-t- <1 et noltrrtem, rtr*. I ruMigunt, Engor- 
rus, Eparvtna. etc. Pevulntf 
I sans rival dans
rntirhitrm,
*«e«, Hydrophiles,

ton
Reten­ ue BUE SPARES.

uper le poil.
6. rue 8a*Bt-Honoré 

; ED. MOHIN A CW. 1 CATARRHBMACEE» DU CANADA.
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Peinture

OUS OFFRONS
avis EPICERIES! N ►Y

aPar la présente je donne avis à toutes per 
sonnes qui n’ont pas encore réglé avec mo 
de vouloir bien a 1er prendre des arrange 
men ta chez A. E. Lussier, Ecr,, d’ici à hui: 
jours. Sans ,i. • vous aurez des frais pour 
la prochaine cour 

Votre, etc.

—LIGNE COMPLETE—

D’Epiceries de Familles Choisies
—SERA VENDUE AU—

1 TRAINEAUX VALANT SI no pour .fiC 
1.00 do .73 
1.00 do .78 
1.50 do 1.00 
2.23 do 1.30 
3.25 do 2.34

dodo1
dodo
dotlo

PRIX COUTANT « dodv
üo pour bébé do1

pendant lesPour du comptant seuter 
I trente jours à suivre. Ve 
j vous des a ullages.A. C. LAROSE

QUI LES AURA ?NAP. BOYER, C. NEVILLE
56 Rua George.284 RUE DALHOUSIE.

Pose et répare Tuyaux à l’Eau et de Ren­
voi, Appareils de Gaz et de Chauffage.

Fait toutes sortes de Couvertures en Tôle, 
Dalles et Dalleaux, et généralement tous les 
travaux de Ferblanterie et Plomberie.
ORDRES PROMPTEMENT EXÉCUTÉS.

VIS-A-VIS LE MARCHE BT.

E. G. LaverdureUn Complet Stock de

VINS ET LIQUEURS. <fc CIE.
D'Importation Directe.FERROtitiâttia» 69 & 75 RUE WILLIAM. 1No.Toujours eu main

97 RUE RIDEAU.L'une des plus anciennes maisons coin i 
Claies de la vallée de l'Ottawa et de# mn 
ijuallfléet sous le rapport des bas prix -h 
localité des articles offerts en ven««

f ~7~rn*7FC" 'McDougall St Cuzn I 'll 1Knaelgne de I» r»«se TarrlAre JS

DBl es meilleures quali 
jJÉm tés de Charbon 
^ K'"1 Bitumineux

’ Bë thracite

- VAGASIN.<:?.

SUESUSSFI i\ l!UMFtilHiuaibh
tit-l 1-87-8*

Un des plus grands enibarrae pour les mé 
nagères en frais d'obtenir quelque chose de 
bon ou île valeur extra dans leu 
d'articles de consommation, c’est le préjugé 
Ne permettez, pus à vôtre préjugé de vous 
empêcher d’acheter une livre de notre célè­
bre thé de 50 cts. la livre égal en qnalit 
n’importe quel thé vendu aille.ira pou 
prix, et puis vous avez votre choix sur des 
centaines de présents agréables et utiles 
livrés à votre examen. Venez voir chez

m rs achats

/ j!î Bien Criblé
Montres et nijouteries

en tour genres et de toutes qi 
vendues à 25 pour cent au dessous des prix 

Chaque Article est garantie tel 
que représente,sinon l’argent vous sera remis 
Chez H. NOREZ, No. Su rue Rideau, 
du Pont les Sapeurs. ) Réparations do 
très et Horloges garanties et à des prix 
modérée.

Et Tamise.ualités. Seront

O’Reilly & Honey, 
«L BLOC RUSSELL 

§|*ÏRue Sparks

I r
K

AVIS DE FAILLITE. CHEMIN DE FER

banada Atlantique.Dans l’affaire de

o-—.°™. STROUD BROS.;rz:p,r — - «» ■■*» ET «parks.
Bourcier Freres,

Nouveau Service Rapide ’pjjg PRESS
La Ligne la Plus Courte et la 

Plus Rapide.
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ii 3 heures, l’actif de la succession comme

Fonds de commerce de Marchandises 
Sèches d’après inventaire 

Fixtures
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POUR 1891.

Quotidien, Dimanche. Hebdomadaire.Eu activité le 27 Octobre lttitU.88380.31
Dettes de livres et billets d’après 8a io pages, 7 cents
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et le Cô
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I C fm D M L’EXPRESSIVE MONT! U.UU I. m. REAL rapide n arrêtant 
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Copie de l'inventai 
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Conditions : Comptant
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à toutes les stations entre Otta
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séo chez 
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Circulation de plus de 100,000
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Encan leurs.

L. J. Dion,
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_______  wa et le Côteau, a
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rmont Central
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e à 
VeAvis de Faillite. Le N. Y. Press n’est l’organe 

faction ; ne tire aucune ficelle et u 
nce à assouvir.

Le plus Remarquable .Surer* Journal1st au 
de Ne w Y rk

LE PRESS EST UN JOURNAL NATIONAL.

Les nouvelles banales, les sensations vul 
gaires et la blague n’ont pas d’asile dans le

e d’aucune 
'a aucune

Dans l'affaire de par le Côteau et le nou 
pour Rouse’s Point, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila 
delphie, et tous les points an sud, avec 
chars dortoirs de Wagner depuis Ottawa 
jusquà Boston et New-V ork. (Ce train arrête 
à toutes les stations entre Ottawa et Rouse’t

pont

KTaÜO & RIENDEAU,
Ottawa, Ont.

L • iront par encan 
Ottawa,gasin des f Le Press a la plus brillante page édilori 

est vivide.
Le Sunday Press 

nal de vingt pages to 
du jour de quelque intérêt 

Le Press hebdomadair 
les matières les plu# impoi 
les deux éditions quotidie

LU .'.CI, 23 MARS 1891, LES TRAINS ARRIVERO
MIDI Express de Bust

\ 01 k et tous les points inter 
Arrêt à toutes les stations entre

____ J.
le Montréal, Port 
Dalliousie. Train -

passagers

N est un magnifiq 
uchantà tous h

•ce jour 
les sujets12.002 lu-lires, l’actif de la succession comme

médiaires.
e contient toutes 

rtantes parues dans 
sines et du dintan

°mtNcv

19 on ExPr ss iiiPiil«iiIZ.OU land, Québec et . 
laisse Montténi à 9 A M 
Alexan ria 
venant des

Rouses 
7.00 P M. et

. Ottawa 
w York à 6.25 P.MFi-t. l> de ommorcedo Marchandises 
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Fixtures

8411 53.32 
58.80 une

on Qvotidi 
la remplace admirablement

qui ne peuvent recevoir l’é.diti 
knnk, l’édition Hebdumadairhsauf pour lav-ser des 

stations sur le Grand Tr

9.45 P.M.Æl’ïSJcJ
$4812 12 

171.54Dettes de livres d’après listei

X, Si. Jean,$ 4983 66
I* magasin sera ouvert le 21.
Copie de l’inventaire est déposée chez

l ue-co oniai et .c Comme Journal Annonce
Sud. Laisse M
N. B.,

_____ outré il à 6.15 P.M a l’a ri ’
vée de l’Express d’Halifax et arrête à toutes 
les stations. I

Pour toutes informatio 
Local pour la vente

Le Press n’est pas surpassé à New-Y ork. *l’encanteur et chez Kent A Turcotte, Place 
d’Armes, Montréal. s’adresser à VA *

des THE PRESSBillets, 24 rue jConditions : Comptant, gent L#
Sparks
E. J. CHAMBERLIN, C. J. SMITH, 

Surintendant-Général. Agent Général 
Ottawa, 11 Dec. 1890. des P

wEst à la portée de tous. Le meilleur I 
ns cher des journaux publié• 

Amérique
I. B. Tackaberrt,

Encan leur.
L. J. Dion, 

Syndic.
assagera

Quotidien et Dimanche
G

Chemin (le her Quotidien seulement,

Edition du Dimanche, un 
bdomadalre, un an -He

Les Affaires 
Reprises.

Demandez la circulaire du Press 
Numéros s 

mandés parto 
Addresses,

pecimens gratis. Agents de 
>ut. Commissions généreuses

THE PRESS,
La Route directe entre l’Ouest et tous les 

points du bas du St. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Quebec ; ainsi 
que le Nouveau-Brunswick, la Nouvelle 
Ecosse, Elle du Prince Edouard, le 
Breton, les îles de la Madeleine, 
neuve et St. Pierre 
Les Ira ns 

Halifax

Potter Building, 38 Park R.
New-YorK.

Ecole des Beaux Artsexpress quittent Montréal 
tous les jours (dimanches exceptée) 

rendent à destination de tous ces points 
changement de chars, en 28 heures et

JOHN CASEY,
44 Rue Bank, Coin de la 
Rue Wellington, Ottawa. I

Au-dessus du College de Musique j
Ouvert» du 1er Novembre au 1er Mai Y

ôôminu 
Les ch 

Chemin
GERANT. lars des trains express directe sur 1 

de 1’Intercolonial sont brillammen 
par l’électricité et sont chauffés paéclairés par l’électricité et sont _______

la vapeur de la locomotive même, ce qui 
ajoute considérablement au confort et à la 
sécurité de

A tous les trains directe sont attachés 
chars réfectoire et dortoirs, nouveaux et |e p^pai
éltg.nta, ,1e mim. que le. cher, «lune pou, d=lsin d.,pr6l p| 
“J0"1'- vivent, U peiutur

i butions sont d<

fui

rue dalhousie. s voyageurs.
les traiua directe sont attachés

oui comprend le 
1, d'après le modèle 
l’aquarelle, les con­

sent de $5.00 par mois, pour le 
cé, et de $2.50 pour le cours

rtement 

e et
LION K DES PASSAGERS ET

Canadiennes-Européen 
Les passagers pour la C 

le Continent, quittant M 
matin arriveront à temps pour prm 
vapeur de la malle, le Samedi a H*hl 

L’attention des expéditeur# «st 
grandes facilités offerte# 

transputt de

œs de l’Est et de Terreneuve, aussi p., 
l’exportation de grains et des produite ex 
pédiés aux marchés de l’Europe.

Pour billets et informations, 
prix ei le passage s’adresser à

I
DES SMT.LPC

celui du dessin industriel, d’archi. 
e « "tire, de machine, etc., surtout utile aux 

u#leurs et aux ouvriers en général, $1.0 
mois. Couture artistique, $1.50 par

Grande Blet»«ne ei 41’men

1 «khdm ÎORcEs J

I brayaIs I
mePesrjesrxss^tsMI B-oiiomir un. <wr»»lono«r de iroubl»* )^P 

r«-ol»rr «1 recun.itiu# I» ssng n > '
1* ligueur nft-eualre.

\t fié Her ifet /miMNowi et OerrrOir-*» H
lii|trlsii#:u»riR BR VAlSIsvns-fi

m «-‘ïJïiï'Su’.-sasiïiwe ■

r’i 
P.IX

r et en général 
destination des tresser à ACHILLE FRÉCHETTE, 

se rétaire, à la Chambre des Communes, ou, 
-r le» lieux, aux Professeurs

concernai.; 1*
LIGNE D’OMNIBUS

tre-Dame,
Montreal

Cimetiere Not Chemin deE. KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTING ER,
Sur in tendant Généra:

Lee On.nib is partiront du bureau de past 
; tous les dimanches, lorsque la tempéiature 
le permettra, a 1,30, 2,00 et 3,20 p. m., 
revenant lefceir à 4,30, 5,00 et 5,30.

LANDRY à THOMPSON
Bureau du (Chemin de Fer, \ 

Monotuu eN 1. llgJuin, 1890 (

f Z

POl

Toute Espece
Prix au‘#i bas que ce 

bricant en Canada (qua 
de compte.)

jarCORRESPONDANt

Wm.

Petites Di
Devraient venir voir 
Printemps et Tam O 
a la maison demar 
maman d’en acheter

LES JEUNE
Ont besoin d’un Si 
Pâques. Venez chc 
fort stock de la Puiss

Les D
Peuvent acheter un 
Satin et Dentelle p 
tant.

LES VIEILLI
Peuvent choisir dan 
de Chapeaux en Cre 
au rement a oidre.

LES DAMES DI
Sont invitees a exai 
ment de “ Lingerie ” 
prix parfaitement ce
tez

WOOD
“ Fameux ” Maga

31
Rue Wel

m®***

^ApMillUjJto^aaoj

,361

e
49 & 51 RU

QUE NOUS V

STC
-D

BANQUE
DJ

porte:

ENCORE MGR. FREPPEL
Le voyage de Mgr Frep- 
r beaucoup d’encre.

rs, la Défense, 
1 journaux

TELEGRAPHIE Paris, 19 mari-.
pel fait encore couler ___

L'Observâtes r I’Unive 
la France novvklle, e 
religieux eu un mo,, donnent 
dont le Gaulois a voulu 
même le Monde lui donne en cee te 
démenti aussi officieux que possible, 
officiel :

Nous sommes au tor 
ligne de conduite pour 
ri-ux de suivre es in<
Siège reste tracée dans

EUROPE etc., tous les

conclure,SUPPRESSION DU PASSEPORT 
Asnoi 19 mars On affirme - 
de Colmar vient de supprimer 

passeport pour les nég 
codant aux foires de la

presque

galion du 
français se r

ieés à déclarer que la 
les catholiques dési 
lications du Saint 
la lettre latine, du 

29 novembre 1890, de Son Eminence le car­
dinal secrétaire d’Etat en réponse k un évê­
que français, et que ce document, de beau­
coup antérieur aux visites de M. Piou et de 
Mgr Freppel au Vatican, est la seule expres­
sion officielle des intentions du Saint-Siège, 
dans les circonstances présentes.

Comme c’est précisément sur ce document 
que s’est appuyé Mgr Laviger e, dès le 
point de départ de sa campagne, on voit 
-que la Croix a raison de dire avec son cor 
r es pondant de Rome .

Il résulte de l’ensemble des nouvelles que 
le - terrain catholi me ", qui ne réclame 
l'adhésion à an.-un parti politique pour dé­
fendre Dieu et son Eglise, triomphe de plus

EXPÉRIENCE SCIENTIFIQUE 

Cannes, 19 mars—Les expériences de 
transfusion de s mg de chèvre qui ont été 
faites id par les docteurs Berlin, Pieq et 
Roustan, assistés de deux médecins rust es, 
ont'donné d’excellents résultats.

CONSTRUCTION DE CHEMIN DEFER 
St Petkrsboi'RG, 19 mars—La construc­

tion du grand Transsibérien commencera 
au printemps 

Les journal 
voyage de Timpér 
donnant les prétex 
expliquer ce voyage

; prochain.
uv commentent longuement le 

at rice "Fré léric à Paris, 
tes les plus bizarre# pour

SPECULATIONS A LA BOURSE 
Paris, 19 mars - L’affaire de M Despier- 

ies, le notaire de Mantel, se com 
La perquisition opérée a non 

découvrir qu’il se ivrait a des spéculations, 
■ le concert avec un agent d'affaire# de Paris,

judiciaires, a été c 
information sur cette affaire et 
d’amener a été lancé contre B.

GUILLAUME II ET ANNIBAL 
Paris, 19 mare— Ue XIXe Siècle raconte 

que, lors de# grandes mancauvrer russes, au 
mois d’ocloble 1890, Guillaume II, après 
l’avoir ostensiblement recherchée d’nideurs, 
se trouva en la compagnie du général de 
Boiedeffre, sous chef d'état major, délégué 
par le gouvernement français aux mauieu 
vres, et entama avec lui une discussion sur 
la façon dont Annibal avait traversé les 
Alpes pour gagner la bataille de Vannes.

Guillaume II était en contradiction avec 
le général de Boisdeffre sur la manière dont 
Annibal préparait les co onnee envelop 
pan tes, et comme il tenait à son idée, il dit 
au généralf

plique 
étude a fait

illumine aux délégations 
hargé de procéder A une 

dut

UN CURIEUX TESTAMENT
Paris, 19 mar# M. Alfred N 

vivant avocat, a légué par son 
A la société amicale eli­

des éc 
mille francs :

éc,
tes

s ancien# élèves 
oies normales supérieures, quinze

Je vous montrerai, sur un plan que 
dresse en 
la straté 

M. de

Aux pauvres les plus nécessiteux des sixii

A VAcadémie française, <ept 
cents francs de rente, jx>ur fond

ePfo

ue moment, 
gie du graud général 
Boisdeffre avait quelque peu 

la discussion qu'il avait; eue il y a six 
quand il reçut, il y a cinq jour#, 
t remise de l'ambassade d’Alle 
volumineux rouleau de p.pier 
de six pages signée ; Guillau 
d'Allemagne, roi de Prusse.

C’était le plan dont il avait été question, 
lètement exécuté par le souverain, an 

français de sa main ; il y nou tenait 
#e avec une clarté remar niable, tandis 

que, dans la lettre, il renouvelait son argu 
mentation, en français le plus correct, en 
demandant finalement au général de Bois­
deffre si maintenant il s’avouai 

Le général de Boisdeffre, 
pas vaincu, se propose 
impérial contradicteur.

comment je compri 
carthagiitptième arrondissements de Paris

mille cinq

ofit de l’ft-uvie la plus originale 
et comme pensée ’.

AFFAISSEMENT D’UN PONT 
Marseille, 19 mars I 

de fer de ceinture qui #ur| 
l'Our

unit, empereur

o mm

i.e pont du chemin 
plombe le canal de 

rcq s'est, hier, ver# deux heures, subite- 
t affaisse de cinquante centimètres. 

Deux entre-toises se sont rompues et la pou­
tre ventra’e a tiéchi.

Aussitôt que cet accident u été signalé, 
l'administration « est empressée d’interrom­
pre la circulation des trains. Ue# ingén 
sout aussitôt accourus et ont pris leurs 
sures pour que le# travaux de 
fussent commencés sur le champ 

amie activité 
’accident de personne

t vaincu 

de répond
sentant

teparation 
el poursui

MGR FREPPEL A ROME 
voyage

vis avec la plusjgr, 
u’y a pas eu d11 à Ruine, de 

me suit par
Paris, 19 mars. Le

est com menMgr Freppel 
l’UNIX K RS :

Ije récit du Gai iaiis 
de Mgr Freppel est cité et 
divers journaux. Naturelle 
mentaires ne s’accordent pas 
voyons, d ai.leurs, rien à prendre d impor 
tant. Cepcndaut. nous citerons uuelq 
lignes de la Défense. Cette feuille très, 
hostile, non seulement à l’appel du cardinal 
latvigerie, mais aussi à une action catholique 
indépendante des partis, déclare que ses 
propres informations confirment sur plu 
sieuis points celles du GAULOIS, puis e le

Jous n’avons pas mandat pour relever les 
erreurs de la note que le Gawi < b- a publiée. 
Il en est cependant que non* Nommes vu 
situation de rectifier.

Ainsi, il est inexact dire que " Mgr Frep 
" pel n’est aile il Rome que parce que M 

NOUVELLES DE ROME - Pion y était .lié ». La vérité, corn
Rome, 19 mars M. G. Alauzel, piètre de - nous Taxions dit ici dès le premier jour, est 

la Mission, est arrivé a que Mgr Freppel a été à Rome pour se con- 
il la Congrégation de# former aux prescription# van 

i procès informatif Je la font aux évêques une obligation 
illustre Mlle lagr.s, la appelle le " voyage ad U mina

coopératrice de saint Vincent de Paul dans unes de France sont tenus de renouv
la fondation des Filles de la Charité. voyage de quatre ans en quatre ans.

Le eb.pttre U e.thédr.,. de Verpi pu,
v.ent de perdre m. I. -e. vé=,res „ relldre 4 R„m= d,p»i. e-i-r, «»., Il 

M. 1. eliMoinv Fri.n.ii.e Calve., ï;, donc fait epiecemnplir un devoir d
«oteur an grand nlninniire pendant ,.ha,.gl. „„ |„ 5he„,i„ de I

,>i,-li-e .1 une pu t. eolnleet «, multiple, ue-eupntiune le lui
un grand «prit le demi,-. ,C. N„„ d murin duiEennuu nien «v.n

incidente politiq 
Autre point . la no^e d

SINGULIER SUICIDE 
Paris, 19 mars Un suicide des plu# sin 

guliere. "l’roi# ouvriers travaillaient à 
répir une maison, à l’angle de la rue du 

Louvre et de la rue Saint Ho 
échafaudage était presque à 
septième étage. Comme 
avant hier soir, à six heures, pour gagner 
une lucarne qui leur donnait accès dans Te# 
valier, l’un d’eux, au lieu d’enjamber, tq 
laissa t inber dans le vide et vint s’abîmer 

le pave après avoir brise lu marquise 
n marchant de vins qui se trouve au 

de-chamsee.
On avait .•ru à 

trouvée dans la

se nomme
du mettre tin à sus jours

le voyage à Rome 
commenté par 

nient *es co-n-

'Tla hauteur 
ils le quittaient,

du

lent. Une lettre 
malheureux et

sa mai tressé, a fait connaître qu’il 
Léon Durant et qu’il avait décidé

la congrégation de I 
Rome pour déposer 
Rites le dossier du 
béatification do T

niques qui 
de ue qu’on

membres, 
ancien «lit 
vingt cinq au#, 
édifiante et d’u

h ome dès
per- 
l les

derniersbureau central des télé 
PHONES u Gaulois attribue 

ciature de Paris les initiatives qui, 
n’ont pas été les siennes 
relever ce qui est 

rsonnelle de

à la
nous le aax-ons,

Faut il enfin 
situation per 
du Pape Nous pou 
est définie, dans cette 
à fa

lT":Paris, 19 mars On a commence, il 
aniser le chant" 
ireau central >

y a quel (lies jours, à orge 
pour la construction du bi 
téléphones.

doit s’élève 
été barrée,
terminées, les maçons ont pu se mettre à

Par ordre, cett 
menée cette année! 
sera debout, prêt à recevoir

incemeut de Tanni-e prochai 
M. Boussard, architecte de a 

générale de- Postes, charge
ton, vient de commander 
mill»# hriuues de couleurs 

ent servir à

inieut 
de chaussée et

de la 

ne façon tout

dit
Mgr Freppe

TuJutenberg, en bordure de laquelle 
tr la construction en question, a 
et les fouilles étant cuti

it enonée
- rvriH-n•

se devra être 
nt à construire

te entrepri 
, le hâtimei Metropolitan M’fg. • Co.1 aménagement 

que le bureau central / 
i fonctionner dès le I

t. pi 
Ouintérieur 

des téléphonas

de veiller à
lon I A ceux qui ont intention d’acheter des Tapis, 
,*a s nous leur conseillons d’acheter à bonne heure 

pour éviter la foule qui nécessairement doit 
nous venir, et nous leur faisons cette offre 
Tout Tapis achète avant le 15 Avril, nous 
mesurerons les chambres et l’assemblerons, 

s’il a des bordures, sans charge. Tout 
avec des bordures, moitié prix. Tous 
sains de nos nouvelles marchandises 

fournies des meil- 
Aniéricaines.

vulle construction 
cent quatre-vingt 
différentes, mutéi 
la décoration des façades, qui 
pect d’une immense mosaïque 
aura quatre étages sur rvz- 
vastes sous sols, ("est là que viendr 
aboutir, dès la première année, vint di 
mille fils électriques devi 
mission de la pu-oit.

Le public n’aura d’ailleurs rien à faire 
dans ce nouvel établissement, exclusivement 
destiné aux jeune» filles et aux autres pre 
posés au fonctionnement des téléphonés.

Au quatrième étage sera ioatal é un vaste 
réfectoire qui pourra recevoir deux vente

ifrirout 
1-e bât

sont de
lettres maisons Anglaises et 
Les paiements à la semaine sont acceptée.

à la traits
nous, et nous sont

.un -ri vir

Nos Conditions.
$10 de Marchandise* à 25c te. par seat aie#.

à 75ete. “ “
â $1.25 “
à $2.30 “

20

pers
50

NOUVELLES DK BERLIN 
Berlin, 19 mars - Le prince Ernest de 

RatilNir, ancien attaché de L’ambassade 
d’Allemagne à Parie, est mort 

—Un annonce que 
gendre du prince île Bismarck, qui 
poste de Munich et sera nomm 
d’affaires de

557 Bue Sussex.le comte de Rantzau, 
ittera son 
ié ciiargr

Prusse à la Haye.

ment de source officieuse,que 
dans son voyage en Angleterre, 

visitera des villes de province dans le but de 
faire des études sur la question sociale

dén:
da

On
1

ARRETEZ
Cette Toux Chronique! I—Toutes les nouvelles des bassins houil­

lère al emands signalent de# préparatifs en 
vue d’une grève générale qui aura un carac­
tère lieaucoup plus grave que les grèves 
précédentes.

Le ministre des travaux p 
à donner des ordres pour des 
monts île charbons dans toutes iea i 
t rations, surtout dans celle des ch 
fer.

Une dépêche d’Aix-la Chapelle annonce 
qu’au moment où les u incurs se mettront 
eu grève, les ouvriers des usines de zinc et 
de plomb cesseront le travail

- S'il faut en croire certaines rumeurs qui 
partent de a chanceJerie, Guillaume II au 
rail l’intention de proposer au roi Humbert 

l’empereur François-Joseph des modifi 
cation# importantes dans les clauses de la 
triple alliance. Cette proposition eu ferait 
daus le courant de l’année, le traité expi 

1892, et aurait pour but de donner à la 
triple a liance un caractère moins inquiétant 
pour les puissances étrangères.

Les modifications qu’on intn 
raieut publiées afin de dissiper les préven 
lions de la Russie et de la France.

Car elle pourrait dégcuéi-er en Phtisie Pul­
monaire. Tour le* 
l'htisit/ue*, .Anémie et Maladies Similaires il

(ions Pcro/ulrutes,

ublics continue 
i approvisiounc- 

adminis- 
emins de L’EMULSION

o'Halle dr Paie 6e Tl ara e 4m

SCOTT
et à AUX HYPOPHOSPHITES

de Chaux rl de Haade
QUI PUISSE OPÉRER UNE GUÉRISON.

Su|*rteure i toute* le* autres énnileion# en 
<|ualitéa régénèrutriin. «ou goût «et tz*»

’les" L’ÉMULSION SCOTT
lie ne vend qu’en flacons i-ouleiir aaïunon. 
Se méfler des imitation*. 1* so cts. et si.oe.

entretien privé, le prince Je 
Bismarck a déclaré que c’est à tort que 

u# les artlc es des Novvkli.es de 
lui soûl attribuée. A Ten croire 
nvoyé à co journal que quelque# 

Tous les articles émanent de 
quoique souvent ils

HaM BOV RO 
il n’aurait 
' îdicatione. Le Meilleur Remède pour la ton

En vent* (Ian* toots* i— P*i»rmaci»»la rédactiou même, 
Bulent ineylrèa par lui BE BEBl

LB CANADA JEUDI 16 MARS 1861

PAS TROP SEVERES
Les journaux de Londres ne sont 

pas trop sévères pour les Ivnchenrs 
d’Ifahens et, puisque nous avons 
l’occasion, nous aimons à dire que 
leurs rommentaiies sont un peu 
ceux quo nous ferions nous-mêmes.

Voyous
Le St ar ost d’avis que ' le trait 

saillant du drame de la Nouvelle 
Orléans est l'ordre parfait qui n’a 
> es?é de régner pendant loute l’af- 
f lire. Ici, les champions de la loi 
et de l’ordre sont terrifiés par de 
pareils procédés 
américaine a des notions plus saines 
sur la véritable signification des 
mots loi et ordre. ”

M. Moreton Frewen. un gendre 
de feu M. Léonard Jérôme, a écrit 
un** lettre qui a éié publiée dan< la 
I'all Mali. Gazette et dans laquelle 
il prend la defense des citoyens de 
la Nouvelle-Orléans, disant que ce 
qu’il ont fait “ règle une fois pour 
toute la question italienne ” et il 
ajoute qu’il “ laisse aux vieilles 
femmes des deux sexes le soin de 
moraliser sur les soi-disant excès de 
la populace avide de sang ”

M. Frewen fait aussi l’éloge des 
“ hommes des bords du .Mississipi 
qui ne sont pas gangrenés par l’es­
prit de soumission A la lettre de loi, 
qui a tant contribué à affaiblir la 
race humaine ”

Dans sa réponse la Pai.l Mai.l 
Gazette critique en général la lettre 
de M Frewen, mais elle soutient 
que le peuple anglais ne devrait pas 
lever les mains en signe de sainte 
horreur, ajoutant qu’une branche 
de la race anglo saxonne ne diffère 
pas d’une antre en cette question. 
Les citoyens de la Nouvelle Orléans, 
voyant que le jury ne faisait pas son 
devoir, se sont dit : “ Il faut que, 
d’une façon ,ou d’un au re, nous 
supprimio :s b* criinei ”

La Saint’ James Gazett e pai 
de la même question, dit : “ Cet 
incident prouve que les Américains 
indigènes n’ont pas peidu la qualité 
de résolution énergique qui fond 
parfois au milieu d’une existence 
conlortahle et luxueuse dans la so 
ciété moderne. Les hommes qui 
ont pr paré el jeté ce défi à la jus 
lice ollicielle n’ont paa honte de ce 
qu’ils ont fait

ils ont écrasé une société de mi 
«érables prêts ;\ tout qui essayaient 
de terroriser loute une ville 11 est 
douteux que Johu Bull ait encore 
assez de nerf pour protester d’une 
façon aussi énergique que l’out 
fail lee citoyen des la Nouvelle-Or-

La Ball Mai.l Gazette dit : “ Il 
est étrange de voir les Italians se 
lamenter, sur la mort des conspira 
leurs de la Mafia, à la Nouvelle- 
Orléans. C’étaient des_ mi'éiaides 
chassés de leur pays comme des 
êtres dangereux pour la société. La 
colère du marquis dt Htidmi ne 
saurait durer, ni être bien grande 
Si les membres de la Mafia n’avaient 
pas émigré, ils auraient eu avant 
longtemps maille û partir avec la 
police sicilienne.

l a démocratie

•la nt

Nos Canadiens en Europe
L’abbé Alphonse Villeneuve prê ­

che la station du carême àSie-Mar e 
des Auges, une des plus belles , t 
des plus vastes églises de la Vill * 
Eternelle. La parole de l’éminent 
abbé est hautement appréciée par 
les jour vaux de Rome que nous 
avons sous les yeux.

Voici ce que dit la Voce della 
Vbhita :

“ Un auditoire d’élile e«t accouru 
dimanche à Sainte-Marie des Anges 
pour entendre de nouveau l’abbé 
Alphonse Villeneuve, curé à Al­
bany (E. U.) Avec sa parole élo­
quente. privée de lout apparat, mais 
ri- lie par la profondeur et l’origi- 
naiités des pensées, le prédicateur 
traita le grand problème du mal. 
11 démontra que le mal vient de 
nous et non de Dieu ; que contre 
Dieu, le mal ne peut rien, que con­
tre nous il peut beaucoup et souvent 
loin. Cependant nous pouvons le 
vaincre, en nous dépouillant du 
vieil homme pour nous revêtir de 
l’homme juste, du nouvel Adam 
qui est Jésus-Christ, 
prochain, 1er mars, l’abbé Ville 
neuve parlera des souffrances hu 
maines. ”

Tous les autres journaux de Rome 
parlent dans les mêmes termes élo- 
gieux de la piofondeur et de l’origi­
nalité de» pensées de l’éminent pré 
dicateur, et de la tournure toute 
particulière de sa parole. Ses ser­
mons ont produit une bien vive im­
pression sur les âmes.

Dimanche

On croit que M. M isson cédera 
son siège l’hon. M. Carling Dans 
ce cas M. Masson serait nommé 
jug*-

Durant la dernière année admi­
nistrative les postes canadiennes ont 
transporté 3,280,0(0 lettres enregis­
trées.

Sir Hector Langevin est parfaite 
ment rétabli de la légère indispo­
sition qui l’a retenu à la maison ces 
jouis derniers R était aujourd’hui 
à son bureau.

M. j. Munroe, l’ingénieur du gou­
vernement pour le nouveau canal 
de Boulanges sur la rive nord du 
St-Laurent à Côteau, a été envoyé 
en Angleterre, pour y etudier le 
système de construction du canal 
maritime de Manchester

Une des suites de la Mafia à la 
Nouvelle-Oileans :

Arthur Dunn. un des conseils de 
l’Etat dans l’affaire Henneesy, et 
Frank Waters, journaliste bien 
connu, ont eu une qu relie, hier soir, 
et se sont servis tous deux du re­
volver
*vrieu»emeiU blessé.

Waters a été tué et Dunn

À

A mullhjr original dispohiblx

/ l
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LE C ENEIDE
Journal Quotidien du soir

U VALLEE DE L’OTTAWA
Journal Hebdomadaire à 16 pages

Olrertsur dels rédaction

BUREAUX : 414 et 416 Rue Sussex
OTTAWA, ONT.

CKcas McOonkl
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ÉCHOS DU JOUR
M. Lépine, député de Moutréal Est. était 

ù no< bureaux à midi.

Contrairement à la rumeur, 'I. Carroll a 
élu à Kamouraska par l'officier rapporteur.

La princesse Marianne Bonaparte, grand' 
mèie de Napoléon I, est morte à Ajaccio,

Le parlement impérial sera prorogé dans 
L’on s’attend à une iiseo-t-rois semaine*, 

lution prochaine.

On prête au Pacifique Canadien le projet 
île construire une ligne A travers les Adiron- 
dacks, aux Etats Unis.

Canada croit que leLe Col'KKIKR i 
député Bourbonnais voit d’un mauvais «eil 
1rs persécutions qu essuie La J i stick.

Gii annonce que le Journal des Trois- 
Kiviérks doit disparaiire. Le Trielvvikn 
ki-riteraik du matériel de confrère.

l,e Witness dit qu’à Rimouski dims un 
poil dont la liste contenait 100 votants, Sir 
Adolphe a obtenu

Son Eminence le cardinal Tais-hereau, ar 
chr> q - de Quéltev, a célébré hier le 20e 

de sa con-écralion épiscopale.

de Berthisnmc vs La Minerve 
s- ra plaidiVi en cour d'appel A Montréal le 
24 courant. On croit que tout s’arrangera

majorité de 115

aimiva inure

(.r rapport du 'Trésorier d'Ontaiio pour 
■ i*n«te administrative accuse une recette de 

$3,836,.’>97, soil $44,791 de plus que la dé­
pense. L’instruction publique a coAté $62<i,-

De Canadien croit " qu’il n'est pas im 
prudent de prédire do# changements consi­
derables dans le personnel du cabinet 
d Ottawa avant la convocation du parle-

( "est à celte époque de l'année que se l'ait 
dans chaque municipalité de la province de 
Québec la préparation des listes électorales. 
Nous invitons nos lecteurs de cette province 
à surveiller cette confection.

Ma lame Harrison vient de donner un 
déjeuner rose. Vingt et une dames y asti# 
t aient. Tout le se 
ainsi que les toilettes des dain-s. L’eflet 
<l'ensemble était charmant, asHUie-t—ou.

le table était

1*58 Américains quittent T Italie aussi 
rapidement que possible. Les masses «ont 
tellement indignées île l'attentat commis 
contre leurs compatriotes à la Nouvelle 
Orléans que Ton craint des représailles sau-

Lotiise Michel vient de fonder à Londrès 
nue école off quarante enfants reçoivent 
gratuitement 
l’anglais, le français, l’allemand, la musique 
le dessin et autres branches de connais

instruction comprenant

!

Le recensement général du Onada doit 
jNjMHmri»iça«j»reunur8 jours d'avril. Tout 
e*t pmfrpétiiounel et papiers. Il est à dési 

(V- rrr je ao^t également afin de
^^feUlHIlMk-éhseRient le plus complet que

nous puissions seuhaiter.

livre bleu publié par le gouvernement 
anglais, vi*nt de mettre au jour un état de 
chose qui est bien de nature à étonner beau 
coup de monde. Ce document démontre que 
152 pairs du royaume anglais -parmi les­
quels se trouve un évêque—sont proprié­
taire# de 1,539 buvettes oh se vendent des 
liqueurs enivrantes.

Une rumeur très cocasse veut que lord 
Salisbury soit prêt à envoyer au Canada 

cinq ou six régiments anglais qui seraient 
cantonnés dans les principales villes : 
Halifax, Québec, Montréal, Toronto, Winni­
peg et Vancouver.

On prétend que la présence de ces corps 
militaires ferait plus pour arrêter l'idée 
d'annexion que n’importe quelle autre me­
sure draconienne.

L’Empikk et le Mail sont aux prises à 
propos de circulation. Deux chèques de 
$8,000 ont .été déposés par chacun de ces 
deux grands journaux entre les mains d’un 
arbitre qui devra s’aboucher avec deux 
autres afin de fixer la circulation des jour­
naux intéressés. Celui qui a le moins de 
circulation perdra son chèque qui sera donné 
aux institutions de charité de Toronto. 
L’afiaire fait sensation.

l,e doyen des reporters de Londres. M. 
Alfred Clyatt, vient de mourir après avoir 
rendu compte dee débats judiciaires depuis 
soixante ans.

11 avait assisté à tant de procès, petits et 
grands, qu’il a pu préparer des mémoires 
dont l’intérêt équivaudra, dit on, à ceux du 
policier Lecoq. Il avait également été té 
moin à toutes les exécutions de criminels 
pendue depuis un demi-siècle.

Le correspondant du Timks, en faisant 
des commentaires sur la mort du prince 
Napoléon s’exprime vertement sur les 
constances qui ont acconqiagné cette mort. 
Il dit que le fanatisme religieux [et l’ambi­
tion humaine se sont rencontrée 
du malade dont la science humaine a 
prolongé la vie pendant une quinzaine,

s'il en eût été autrement, il y a longtemps 
que le prince aurait cessé «le vivre. L’Eglise 
et le trône se sont disputé son corps, que 
chacun espérait convoi tir en trophée. Le zèle 
d’un côté et la soif du pouvoir de l’autre ont 
rempli son agonie de tristesse. Le prince 
sa* mort eveo une grau Je f- rmeté.

*
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Les Meilleures 
f Qualités de CHARBON

nom «I» 
>wl.u*0ieT.J.Bpighrn ' A; * ^>• Rmell.

26 Rue Sparks.

Belcourt, MaoCraknn & Henderson,
Avocats, Procureurs, Notaires, €te. 

ONTARIO HIT CJXTHJBHIO. 
OTTAWA.

A. Rkixtourt, »OHN ,T. M< VrAKKN,
ko. F. Hkm/kiumvn

Stewart, Chrysler & Godfrey,
AVOCATS, SOLLICITEURS.

I,i Coin Supreme et le Pmlemeel
Cljanjbros Uijimj, 14 rue Metcalfe, Ottawa.

McLkod Ntkw F. H. Chrtsi.m,
(tOIIKKKV

■A E. LUSSIER
Avocat, Notaire, Etc.

BUREAU
Coin df la K h/ huhau, Ottawa, Ont.

VF Argent À Fréter avec avantage spécial À 
l'Kni|irunt«iiir.

5titi RU K SlJSMtX,

A. E LUSSIER.

M. (,. GORMAN, L I. H.
( Suecesseur de !.. A. Olivier.)

Avocat, Solliciteur, Notaire, Etc.
-BUREAU-

Coin des Hues Rideau et Sussex, Ottawa.
-Argent a Prefer.

Christian & Cie
Commercants de Charbon.

BA88IN DTJ O A. 1ST A. L.. 
Kn dehors du Combine. Adnwm- 

C. Christ!:
Susse* Sir

Niooletcommandée à 
House, Little

an, Agent, 
eut, Otter

Walker, McLean & Blanchet
AVOCATS,

curs, Agents Parlemen 
, Notaires, Etc

No. 34J rue Elgin, Ottawa.
(KN PACK DU RÜMKLL.)

Avoues, Sollicit

Bradley * Snow
ATM, HOLMCITUTKH 
81TPRKMK NOTA IR 

R. A. Bhadi.ky.

remhour

PO TT* LA OOUB
"ut tThhow :

A A p. e: avec privilege 4 » 
n tempe.

t A nrAter 
mer en atimi

A Vendre a Bon Marche
Portée, Châssis <-i J al miseries, bois pr4par4. 

Moulures, Vitre# Peintes, Huiles, Peintures, 
Cuir et fournitures de Chaussures ehes

R. WOODLAND,
38 rue Resserur, pic» du Bassin du Canal.

/Le “HUB7
VI8-A VIH LK MUSÉE OÉOLOOIQUK.

VINS ET CIGARES CHOISIS**
TOUJOURS EN MAIN.

WM. CODD,
648,Rue Suwxx, Ottawa.

Proprietaire.

â. liliî
TAILLEUR COUPEURI

TAILLAGE GARANTI

Hanteaut de Dames une Spécialité
20* Rue Dalhoutle 20*

Seisy Wafilw»
R.HJIÏUUICŒ.N

Coin des rues Rideau e 
Cumberland,

BT AUSSI
Coin des rues b parks

et Bank

DEPECHES DU SOIR Le Choc d'Hier NOUVELLES LOCALES
( Service Spécial )

UNE MANUFACTURE DE POUDRE 
FAIT EXPLOSION

PAS DK PERTES DE VIE
Vers cinq heures hier soir un choc formi­

dable s'est fait sentir par tout Ottawa. En 
certains endroits, notamment à 1 lu 
rie Fédérale, il y a eu un commeu 
de panique. Bien des vitres ont été

des bibelots renversée. La vitrine de 
l’agence de l'Atlantique a été mise en pièces. 
Toute la population mise en émoi ne s'est 
rassurée qu’eu apprenant quelq 
p us tard que la manufacture 
pr< s Chelsea, vem 

Cette manufact 
exv usive do M. J. F 
un mille de Hull, 
ne est dans un état 
neige est bouleversée 
apparaissent ci et là.

Quatre bâtiments assez vastes s'élevaient à 
cet endroit et c’est dans le principal que s’est 
produite l’explosion. De cette construction
comme de la voisine il ne reste plus rien 
La terre est ouverte comme par un trem 
blemeut de terre. Quelques débris Je machi- 

et des briques défigurées sont tout ce 
que l’on retrouve des bâtisses dans un cir­
cuit de plusieurs arpenta 
lequel a adossât la principale cons 
ternie avoir repoussé la force du ch 
la pleine qui sur un assez grand parcours 
offre l’aspect d un chamade bataille après 
un combat d’artiberie. Une étable non loin 

tournée bout pour bout 
,is, ce qui est absolument incompréhen 

sible, le dépôt de nitro glycerine qui n’est 
quà 300 pieds du théâtre de l’explosion, n’a 
éprouvé aucun mal.

—L'hon. Gédéon Ouimet est en villew

—L» fortune laissée par H. C Odell 
s’élève à $100,000.

—Ce eoir, le corn té de l'aqueduo 
préparera ses estimés

— Il y aura décompte judiciaire pour 
lt1 comte de Carletou.

•^-Attention a l’ouver­
ture des modes de Prin­
temps de Kensington, 
mardi le 24 mars.

—Jusqu’à ce jour Ottawa a souscrit 
pour les victimes de Springhill $1,741

AMERIQUE

QUE NOUS VENDONS LE LE POIGNARD DES ITALIENS 
Chicago, 19 

Frank T. Hatred
l'imprudence de dire qi 

bres de 1» Mafia devraie 
trois Italiens qui 

sorti leurs coi

mars.—Hier, tan 
t tendait les

le tous les mem

se trouvaient 
uteaux et se so

dis que

STOCK cernent
rès de lui 
rués surJt°oL

Hagadorn a été sérieusement blesse et il 
aurait certainement été tué sans l'in ter ven-

; avaient att 
aussitôt.

-DE

ure est la propriété presque 
Patton et est située à 

Le petit bois qui l avoisi 
des plus délabres, la 

et des mares d'

quelques passants 
irés. Les Italiens

que ses cris 
se sont enfuis

BANQUEROUTE LE NAUFRAGE DU UTOPIA
Gibraltar, i9 mars—Il n’a pas été pus- 

sib e de recueillir avant cette heure l-s 
tails du naufrage du Utopia , à cause dv 
bscurité. hier soir, et parce que la teni 

ndu presque impossible, jusque t 
urd'hui, toute communication avec le 

ancrés dans la rade et dont les 
ied

40
dé'
l’o

—On croit que le conseil aura une 
séance spéciale mardi |>our étudier les 
estimée

—Les conservateurs de Russell se 
réuniront mardi à Bearbrook pour jeter 
les bases d’un club

«orAttention a l’ouver­
ture des modes de Prin­
temps de Rensington, 
mardi le 24 mars.

—Tout eonsi îéré, les entrepreneurs 
de l’enlèv ment de la neige ont fut un 
joli bénéfice cet hiver.

— La cour de Chancellerie, 
mencé <on terme aujourd’hui sous la 
présidence du juge Meredith.

— Cette après-midi le conseil du 
comté .lu Carluton a dû étudier le projet 
de remplacer le vieux pout Cummings 
par un neuf.

Attention a l’ouver­
ture des modes de Prin­
temps de Rensington, 
mardi le 24 mars.

— La température est aujourd’hui ce 
que les américains appellent oi.ORiovs, 
Légèrement froide avec un soleil copine 
il y en a peu

— Mardi le comité ues finances 
nicipales préparera les estimés pour les 
dépenses des différents corn tés. Il 
siégera à buis clos.

—Un train, irrégulier il est vrai, 
transporte du fret et des passagers 
quand il y en a sur lo bout de ligne 
déjà prêt du chemin de fer de la Vallée 
de la Gaticeau.

c’est un lit

dal Spring 
un lit qui dev

son, que l’on p# 
marché de chaque march 
la ville. Il y en a déjà des milliers en u 
et partout on en pari# en termes très

DE

vaisseaux
•-quipages ont sauvé

De bonne heure, hier soir, on a vu l’-Uto- 
pia entrer en rade et se diriger vers 1 en­
droit du mouillage. Arrivé de front avec le 
cuirassé anglais Anson-,

s et on pouvait voir qu'il était impuis- 
1 utter contre le courant et la tempête 

réunis. Il a été tout à coup jeté sur la proue 
du Anson • et a eu sa coque défoncée, puis 
il a été eni rainé par le vent et la grosse mer. 
Il a commencé à sombrer quelques
“PLt«

PORTELANGE une part
g

Le coteau sur 
tractionil a 

u’ilé
relenti sa

a été l
Maminutes

chatonipes de tous les navires en rade 
• tôt été mises à la mer et les cuiras- 
fourni une puissante lumière .-lec 

r faciliter le sauvetage des

epro -----
Dans la bâtisse qui a été détruite ou mé­

langeait et empaquetait les matières explo­
sibles. Elle avait deux étages et était de 36 
pieds sur 18. A côté était la cartoucherie 
Dans la première bâtisse il y avait à pens près 
3,500 livres de dualine (un puissant explo 
sif) et 360 livres de nilro-glycerine (le plus 
terrible des explosifs) ; il y avait en sus de 
la pulpe, du nitrate de soda et du charbon 
de bois pulvérisé. A ’étage supéi 
mélange de ces matières se faisait, après 
quoi on les descendait eu l'as pour recevoir 
la nitro glycerine de l'espèce la plus

trique pou

La nouvelle du naufrage s’est vite 
• lue, à terre, et une foule immense es 

ur la plage, mais on ne pou 
presque rien voir. On entendait seulen 
les cris de détresse des naufragés

La mer était si forte que les chaloupes de 
! Htuivciage ne pouvaient approcher du “Uto 
pis” et les sauveteurs ne pouvaient que 
recueillir ceux que la tempête emportait à

e
courue s

mQuand le vapeur est venu prie de .lispa 
raitre, la scène qui s'est passée est indis- 
criptible. La masse des passagers s’est 
jetée à la mer, chacun appelant du secours 
et sc cramponnant à tout ce qu’il pouvait 
rencontrer.

Ceux qui n’avaient pas osé se jeter à la 
Hier furent emportés par les vagues.

Les sauveteurs, aveuglés par le v 
pluie, ne voyaient qu’une masse con 
d etres humains cherchant le ealut.

Une pinasse à vapeur a réussi à aanver 
tous les naufragés qui s’étaient tenus cram­
ponnés au gréement.

Le sauvetage a duré jusqu'à 11 hrs, hier 
soir, et les derniers sauvés étaient si étiiisés 
qu’ils pouvaient à peine bouger une fois 
dans les cha ou pas.

Une pinasse du cuirassé anglais Immortal 
Uy a ou sou héliase brisée pendant le sauve 
tage et elle a été entraînée et jetée sur les 
récifs. Deux de ses matelots ont péri : les 
antres ont été recueillis par d’autres sauve-

Voici ce que rappo
" Deux aides et moi même nous travail-

rtc M. Patton

lions au premier étage et un autre etsi 
second. Il est strictement défendu de fi 
dans ou près lesbâ 
me d’en hauts 
règle. Il a dû 
cendres chau- 
charbon de bois . 
avons entendu crier 
mes sortis pensant qu 
d’éclater au dehors. Pui
déjà* 
resta plus

lisses,mais étant seul l’hom- 
qu’il pouvait enfreindre la 

ail
nitrate de soda et le 
Le feu a pris 

‘ au feu : “ Ni 
un incendie ven

umette ou des

et nous
49 & 51 RUE RIDEAU.

s revenant au
essaye d’éteindre le feu 

étendu. Ce fut en vain. Il 
qu’à fuir au plus tôt. Sur notre 

'e nous donnâmes la liberté à un cheval 
était dans l’écurie. Au bout de 1500 pieds 

course nous entendîmes l’explosion qui 
fut terrible. Je me levai sur le bout des 
pieds pour amoindrir le choc qni fut tout de 
même extrêmement violent 

Les pertes de 
Il produisait 
et avait en main 
livres. Avant dix 
menceront vu 
ment dite est i 

Depuis qu’il est 
Patton a subi bien

Il y a quatre ans 
chemin de Chelsea sauta ei 
mourut des suites de brùlu 
après la compagnie act ne 
le capt Franchot et M. ]

:iés. Les produi

: nous avons

OTTAWA. ne nous

i!îot on a longtemps senti le besoin 
qui puisse ployer et revenir eu 

a sa position première. La Gold Me- 
pany en produit de tels; 
i trouver dans chaque 

procurer à 
and de meubl

Bed comM. Patton sont de $4,000. 
e tonne de dualine par jour 
n des contrats pour 30,000 

jours les travaux 
la manufacPeintures On porte maintenant à 576 le nombre des 

personnes qui ont péri.
ture propre

Nouvelles de Quebec
Québec, 19 mars —On a distribué le rap- 

port du trésorier de la cité de Québec. l#s 
crédits voté pour l’année fiscale 1789 90 
étaient de $512,062,66. La dette de la ville 
s est accrue pendant cette année de $255,- 
162,40. Cette dette atteint aujourd'hui le 
chiffre de $4.865.596,67. L’intérêt 
est de $280 829,87.

Préparées. dans cette indu 
n des avanies et

strie, M

PERSONNEL 
eillier avocat de Montréal, 
e» pour affaires à la cour

sa manufacture sur le

comme

M. ( . A. Corni 
était hier en vill

le fut formée 
ggineon ur 
t vendus aux 

qu'au loin, 
été entendu

Den supreme.POUR—

Toute Espece d'Ouvrage. _. Hin

mineurs du district de 
Le bruit de l'explos 

jusqu’à Thurso.

CONFIRMÉ
On se rappelle que le recorder Champa­

gne de Hull a obligé les deux bouchers MM. 
üaoust et Simard à pav 

L’hon. juge Malhîot 
cette décision.

Lu Justice dit dans un article qu'elle a 
publié hier qu'elle ne '-eut pas infliger sa 
présence trop longtemps à ceux qui la per­
sécutent mais qu'elle demande au moins le 
temps de réorganiser ses ateliers ail eurs 
“ et n’ètre pas mis à la porte comme des 
chiens par l’ordre d’nn homi 
avons tant contribué à

Prix aivsi bas que ceux de tout autre fa­
bricant en Canada (qualité mise en ligne de 
de compte.)

LEGISLATURE D'ONTARIO««■CORRESPONDANCE SOLLICITÉE. que nous 
mettre au pouvoir." 

des sucres oe commencera 
pas avant une semaine ou

année. Com­
mettent une

RENVERSÉ ET BLESSÉ 
Le fils île M. John 

York, 
d'une faco
couvert du sang qui s'échappa 
blessure au front. I>e Dr (PB 
les premiers soins.

— Le temps 
probablement 
deux. Les connaisseurs compte 
abondance d'eau d’érable cette 
hreux sont ceux qui se pror 
tournée de plaisir à 11 la cal ane

Hogarty, 
* été renversé par une vo 

n dé «ordonnée

SÉANCE D* 17 MARS
iture menée 

On l’a relevé 
it d’une large 

a donnéWm. H owe. Les députés ne se sont pas encore mis à la 
besogne d’une façon sérieuse. l>es uns sont 
absents, les autres ne reviennent plus des 
défaites subies dans leurs comtés aux der­
nières élections fédérales et la troisième 
partie parle encore de ses victoires, de 
sorte que la législature est quelque peu 
gligées de ce temps ci,entantqueles grau 
«.flaires sont concernées.

A la séance d’aujourd’hui

Nouvelles de Montreal
Montréal, 19 mars—Les ouvriers du 

palais de justice sont occupés depuis quel­
ques jours à poser les gros pilliers en fonte 
dans l’intérieur de centre de l’édifice. Ces 
pilliers, qui ont été coulée dans les usines 
Chanteloup, sont au nombre de 46, leur 
poids variant de deux mille à quatre mille 
livres chacun. Les une ont 27 pieds de hau­
teur et'es autres 17 Il y aura aussi dans 
l'édifice 95 pilastres d’une pesanteur de 
1,200 à 5,400 livres chacun. Le poids total 
de ces grosses pièces sera d'environ vingt- 
cinq mille livres.

—M. Robert Bickerdike a été, hier, nom­
mé président de la Banque d’Hoche aga, eu 
remplacement de feu l’ex écho vin Laurent.

aid Smith et MM. VV. C. Van 
G. G. Ward viennent d être élus 
« de la compagnie du câble coin mer-

né
des

LE COMMERCE DK BOIS 
La perspective est très belle 

merce de bois, qui s’améliore d 
à l’autre. On emploiera un bie 
nombre d’hommes que 1 
Dans le district de Pittawuwa, 
qui a duré trois jours a fait 
transport du bois,

r le coin
M. Mowat a

annoncé que le discours sur les finances 
prononcé mardi prochain. On s’attend 
propos à un débat
M. Harcourt trésorier provincial « n sera à 
son premier exposé financier, tout le monde 
attend avec anxiété et curiosité pe 
point fixé, afin de voir comment v 
d’affaire le nouveau ministre.

Il est lion de dire que M. Harcourt 
déjà fait ure réputation de financier 
des débqts des sessions précédentes et il 
n’est pas précisément ce qu’on peut appeler 
un novice.

La chambre sera probablement ajournée 
jeudi de la semaine sainte jusqu’au mardi 
suivant. Ça paraît presque entendu par les 
deux partis. M. Tait a déposé un projet de 
loi pour établir une école d'embaumement 
oui icra connue sous le nom de" The Ont 
College af Embalming and Organic Che.
' ' M r Co

semaine 
n plus grand 

passées, 
tempête 

pendre le 
rnt durer.

à ce
sérieux et très intéressant.

es années

Petites Demoiselles mais cela ne pe

Devraient venir voir mes Chapeaux de 
Printemps et Tarn O’Shanters, et courir 
a la maison demander a papa ou a 
maman d'en acheter un.

ACCIDENT FATAL
Un terrible accident est arrivé dans les 

chantiers de M. Bronson sur la Madawaska. 
La victime est un jeune hon 
Demers. Voici des détails sur 
dont nous avons dit un mot hier.

Il servait de charretier et lundi il 
lait à charger près d’une grosse pile de bil­
lots quand cette masse a dégringolé. De- 
mers se fit entraîner par les premières pièces 
et tuer sur le c hamp. Ses amis l'ont retiré 
quelques instante après, écrasé et couvert

Demers résidait sur la rue Division. Le 
corps arrivera demain probablement

s’est

mme du de
cet accident

LES JEUNES FILLES Horne et 
directeurs

Les directeurs de la compagi 
position de Montréal, ont eu une 
ont décidé qu’il y aurait 
été en cette ville.

Ils disent qu'il est impassible que 
soil de ville ne comprenne pas l'importance 
de cette exposition pour refuser le subside 

$16,000 que 1» compagnie demande.
M. Perrault a paru devant les directeurs 

fait part du projetd'une exposition 
de produits français en 1892. Les directeurs 
ont promis de s occuper de ce projet et si 
les citoyens de Montréal fout leur devoir, 
1 été de 1892 sera mémorab e dans les annales 
•le.l’histoire de notre ville et du Canada.

—Un citoyen de la rue Sanguine!, M. 
Pierre Parent était assis près de sa fenêtre 
en train de lire, lorsqu'une détonation se fit 

dre et une balle, passant à quelques 
pouces de sa figure, alla se loger dans la 
boiserie de la salle à dîner en arrière. La 
police a été avertie.

—M. de Gros bois, employé au bureau du 
protonotaire est mort subitement.

Il était le frère du docteur De Grosbois, 
M. P. P. pour le comté de Shefford et neveu 
de l’ex-premier ministre De Boucherville.

Ont besoin d’un Shapeau Neuf pour 
Pâques. Venez choisir dans le plus 
fort stock de la Puissance. nie de l'ex- 

i réunion et 
une exposition cet

Les Dames nnee, député de West Algoma, veut 
établir une des écoles minières dans les dis­
tricts d’Algoma et Sudbury.

mbreuse députation a été revue 
les ministres au sujet de 
une rafinerie de i 

demande

.000 ; es 
engageant 
uni des dé

Peuvent acheter un Joli Chapeau en 
Satin et Dentelle pour $2.25 en mon-

Cour de PoliceUne nom 
aujourd’hui par 
l’établissement <1 
betterave. La députation 
vernement de garantir l'inté 
lientures an montant de $125 

la compagnie s 
I au mont 
erait un cap. ta! de

de
sucre de (Présidence de M. O’Gara)

Angèle Beauchamp, femme mal notée qni 
réside dans le bloc de l’archevêché et qui ne 
fait que sortir de prison 011 elle a passé trois 
mois, eet accusée de tenir une maison de 
désordie. Renvoyée cette fois.

•Sa voisine Alexma Bruce, de mê 
et aussi fraîchement sortie de prit 
l’avait conduite la vente de boissons sans 
licence, est trouvée coupable de ^désordre. 
Elle eet condamnée à $20 et $2 de*frais. Ne 
pouvant payer ell

J. Shea, pour querelle à l’Opé 
d’amende et $2 de frais.

mentale, 
semaine pour 1

Pierre Lauzon, pour avoir jeté 
•llins eu lias d’un escalier et 
eseée, sera jugé samedi.

d. des" dT 
is action- 
a fournir 

ébentures, 
$250.000.

LES VIEILLES DAMES 1 de
une somme éga 
ce qui const itui 
Le gouvernement doit considérer la quee

L’hon. M. Bronson présente une péti 
des brique tiers et maçons l’Ottawa den 
dant que les terrains ret--

Peuvcnt choisir dans un immense lot 
de Chapeaux en Crepe et en Veiling et 
au rement a 01 dre.

me calibre
où

LES DAMES DE TOUT AGE ains ret-nus pour la spécu 
és à leur pleine valeur, 

pétitions 
lées.

e reçoit trou mois desoient tax 
Plusieurs autres 

sont ensuite présen
du même genreSont invitees a examiner mon assorti­

ment de “ Lingerie ” Valeur, style ou 
prix parfaitement ce que vous souhai- ret Colline, sou 

est envoyée 
être soumise

d'aliénation

un exame

pçonnée
” UNE HISTOIRE VRAIE ! ”

harmant feuilleton Gabri 
pas servir quelque 
clientèle devenue à 

parcequ'elle lit les

sT

one publie

t*. ? !’
Notre beau et c 

va finir. Pour ne 
chose d’intérieur à notre 
bon droit exigeante 
œuvre» données par le 
quee mois, nous avons 
lectures arrêté notr 
Vraie que none all- 
chef d’œuvre.

WOODCOCK Sarahelle
(’•o
hl<Derniere Heure depuis quel- 

nombreusee“ Fameux ” Magasin DECESUne Histoire 
r est un vrai

L’hon. M. (’Iiaplean est. encore à Montréal.D’un Seul Prix, Dknkaclt.—En cette ville, 17 
l’âge de 40 ane, Denis Deneanlt, charretier.

Les funérailles auront lien vendredi matin, 
à 8,16 hrs.

Le convoi partira de «a demeure 507 rue 
Ann pour se rendre à l’église 8t Jean Bap­
tiste et de là an cimetière Notre-Dame.

Parents et amis sont priée d’y assister 
sans antre invitation.

En cette ville, le 18 courant, à l’âge de 21 
mois et 10 jours, Marie, Amanda, Annette, 
enfant de M. Ed. Robitaille.

Les funérailles auront lieu demain après- 
midi à 2£ heures.

Le convoi partira du No 464 rue Sussex 
pour se rendre à la Basilique et de là au 
cimetière.

Parente et amis sont priée d'y assister 
sans antre invitation.

courant, à

318 Le gouvernement du Nouveau-Brunswick 
avoue un déficit considérable.

LA SAINT JOSEPH A HULL
de cette florissante union

n ne peut
Rue Wellington Les membres

ont fêté brillamment leur pati 
d’hui. La température était o 
désirer mieux.

Sa Grâce Mgr 1 
nombreux clergé, prés 
musique a été très bonne.

Après la messe des discours ont été pro­
noncés par les député* Devlin et Rochon, 
les RR. PP. Filiatrault et Harnois et MM. 
Berthianme et Cir

On annonce que les grands meuniers qui 
ont des intérêts dans notre province et dans 
le Nord Ouest ont décidé de doubler leur 
capacité de production.

Le revenu postal pour l’année finissant en 
juin 1890 a été de $3,223,614, soit une aug- 
mt n talion de $239,392. La dépense a été 
de $3,940,694.

31,7 J9.236 lettres et cartes postales et 
11,293,152 journaux sont passés par la poste, 
ce qui est une augmentation considérable.

evéque, entouré d’un 
idait au chœur. La

LA COUR DE REVISION 
Les échevins Stroud, Cox, Henderson, 

Bingham et Hutchison qui forment la Cour 
de Revision ont prêté serment hier et ont 
ensuite siégé. Deux demandes de réductions 
d’impôt déposées par MM. Alan k F eming 
et M. Morris sont jetées an panier.

are du Bon Pasteur demandaient 
de $355 qu’on 'eur a fait payer 

terrain qm sert de jardin patoger. 
dies vendent ces légumes, leur de 

xauoée. Il en est de même 
Mme St Jacquee,

En cette ville, le 18 courant, à l’âge de 
75 ans, Thomas Brulé.

Lee fuuéraillee auront lieu demain 
à 9 heures.

partira de la résidence 
de eon fils, M. Thomas Bru é, No 22 rue 
Rose pour ne rendre à la Baeilique et de là 
au d metiers Notre Dame.

Parente et amis sont priés d’y assister 
autre Invitation.

L'Electeur a, par le canal de M. Bellean 
annoncé qu’elle continuerait à imprimer la 
Justice jusqu’à oe que le différend soit 
règle.

La Justice, commentant sa victoire, dit 
qu’elle va faire des efforts pour retirer 11. 
Belles u de l’embêtement où l’hon. M- Mer- 

t vier l’a u*is.

taws. Showing 1 
ente. Caveat»,1 Le convoi funèbreLee Been 

la remise 1.361
pour un

mande n’est pas ei 
d'un# demande de I

1“
-0

\K Mc I ROD, C. R. Avocat. 
M, Québec, nS Rue Wellii

GEO. MoLAURIN, L.LB.
AVOCAT, Etc.

B U BEAI 19 RUE ELGIN, OTTAWA.

Y ALIX & CODE
Avocats, Solliciteurs, Notaires.

BLOC EGAN, RUE SPARKS.
VIS A VIS l HOTEL RUSSELL,

arArgent à Prêter.

J. W. W. WARD,
AVOCAT, T3TC.

HURKAU

31 Scottish Ontario Chambers Ottawa.
ta'yloh warnrir

4V0UT, HMIfiimK. ir
— BUREAU 1 —

*1 «tn-i't t u-*-! t v*i» «1 *»*»», "Ottawa

JGARA, JHacTAVISH & WYLD,
Avocats, Solliciteurs, Notaires.

Bloc flay, Rue Sparks, Ottawa, Ont.
rR*8 1>K I.’HOTEL nVRRKI.I..

IV H. MacTavish, W. WviMaki in O’Gara. O C

LE CANADA JEUDI !• MARS 1M1

AVIS SPECIAL.
Aux Const ructeurs et Entrepren 

la Cite d’Ottawa.
Nous les Charpentiers et Menuisiers 

DK L’Union No. 548 de la “ United Brother­
hood ” dee Charpentiers 
mérique,

Douions par la présente avis que le ou 
après le 1er Mai 1891. Neuf Heures conti- 
tucront une journée de travail avec nne aug­
mentation de paie par heure équivalant au 
précédent prix îles gage» par jour.

CHERRY, Président 
fJ. TAYLOR, Sec.-Fin 
{ THOS. ASHK. Très 
lJ. B. KERB, Syndit

et Menuisiers d'A

SAMSigné,

Le Comité

11 n

J IPI,1 I

IMPORTATEUR

iPiSSEIlEjjrr

Américaines,

Anglaise

Ecossaises

-----Coi des rues-----

A '

OTTAWA

Peintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pinceaux 

Huile, 
Etc.
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De Peintre en General

LICENCES
—POUR

VENTE DE BOISSONS
Avis est par les présentes donné que tou­

tes applications pour Licences de Buvettes 
ou Débite pour l’année commençant le pre­
mier jour de Mai 1891 doivent être adressée# 
à l’Inspecteur le ou avant le 1er d’Avril 
prochain car aucune demande à cet effet, 
envoyée après cette date, ne sera prise en 
considération. Des blancs d# formules peu­
vent être obtenue en s'adressant à l’Inspec­
teur à son bureau à l’hotel de ville.

Heures de bureau de dis heures à midi, 
chaqus jour ouviabls,

JOHN O'REILLY,
Inspecteur.

Ottawa, 11 Mare, 1861.

PROCHAINES VENTES 
DE MEUBLES ET A 

DK MAISON

A L’ANCA N 
RTICLK8

autre maison pleine de meubles mo­
de riche dessin et à peu près neuf», 

le 16 avril ;

Une

su No 180 rue Nicolas, 
ventes de meubles sur le marché By, samedi 
le 21 courant, à 10 h. a. m. Pas de réserve.

C. LÉTtQUE, Encan leur.
71 Rus George

héV|

—JONC D'Oft SOLIDE 
135c. pour m Jonc vslsntjl2.

i&s&rXsXxz-sr,
Wurifespl

J^OUS OFFRONS r

.AINEAUX VALANT SI nn post .SC
1.00 ,lo .73dodo

do ,79do do
1.50 do 1.00 
2.25 do 1.50 
3-25 do 2.34

dodo
dodo

do pour bébé do

lül LES AURA ?

G. Laverdure
Sc CIE.

& 75 RUE WILLIAM. '

des plus grands embarras pour les mé 
es en frais d'obtenir quelque chose de 
u île valeur extra dans leurs achats 
clés de consommation, c'est le 
miette/, pas à vôtre préjugé 
:her d’acheter une livre de no 
lé de 50 cts. la livre égal en q .. 
nrte quel thé vendu ailleurs pour 
et puis vous avez votre choix sur 
nés de présents agréables et u 
à votre examen. Venez voir chez

•les

r

1

ROUD BROS.
*UES RIDEAU ET SPARKS.

HE PRESS
IN KW. YORK) 

POU R 1891.

dien. Dimanche, Hehlmnalaivc.
8 a 10 page*, 2 ve ils30 pages, 4 et»

rgique Organe Rep 
Métropole.

OUBNAL POUR LES MASSES.

ublicain de

UNDÉ LK 1er. Décembre 1887.

lation de plus de 100,000
PAR JOUR.

it. Y. Press n 
; ne tire aucun 

nce à assouvir.

s Remarquable Succè$ Journalist qu 
de Ne w Y rk

:SS EST UN JOURNAL NATIONAL.

est l'organe d’aucune 
e ficelle et n’a aucune

elles banales, les sensations vul 
blague n’ont pas d’asile dit

itïa

RKS8 a la plusjbrillante page éditori

UN day Pi

• de quelque 
‘RK# hehdc 
ières les plus importantes pu 
t éditions quotidiennes et d

i un magnifique 
hant à tous les 1

laire contient toutes

pages tout-

vent recevoir l’éditi 
tion Hebdomadaire

ceux qui ne
JTTDIKNNK, l’édi 
•lace admirablement

une Journal Annonce
lss n’est pas surpassé à New-York.

1THE PRESS
1 portée de tous. Le meilleur l 
nns cher des jownaux publiés 

nérique
ien et Dimancheèu. *u

.45
ien seulement, un an

du Dimanche, un an 
madalre, un an - -

2 00
1.00

ndez la circulaire du Press. 
roe specimens gratis. Agents de 

‘out. Commissions généreuses

THE PRESS,
Potter Building, 38 Park R,

New-Yorit.

3 des Beaux Arts
ue Bank, Coin de la 
Wellington, Ottawa.

sus du College de Musique 
1 du 1er Novembre au 1er Mai
le Département qni comprend le 
[’après la bosse, d'après le modèle 
la peinture et l’aquarelle, 
ni sont do $5.00 par mois, pour le 
'aucé, et de $2.50 pour le coure

celui du dessin induetriel, d’arohi. 
de machine, etc., surtout utile aux 
ure et aux ouvriers en général, $1.0 
». Couture artistique, $1.50 par

f

tj

sser à ACHILLE FRÉCHETTE, 
s, à la Chambre des Communes, ou, 
eux, aux Professeurs

t

GNE D’OMNIBUS
tre-Dame, Chemin de 
Montreal

re No

•nib is part 
dimanches, 
tira, a 1,30 

4

iront du bureau de pust 
lorsque la tempéiaiure 

2,00 et 3,20 p. ta., 
.30, 5,00 et 5,30. 

LANDRY à THQMFSOJi

V

■d'ASTHME© !a obtenu iee plu» haute» 
récompan—a. — Dépôt
MX» Uietee m pw*ww©v

’ ^ HtlLLBIR ORIGINAL DISPONIBLE

B*

PETITE GAZETTE
AN DEMANDE - Une servante canadienne 
Ufra* çaiee peut trouver de l’emploi dans 
une famille en s’adressant à Mme Alfred 
Desjardins 518, rue St Patriee.

«ITUATION DEMANDÉE.—Une person 
Une ayant ans longue expérience .Un» le 
commerce de nouveautée et de harde» faite 1 

mploi et dix ire une 
ailleurs. S’a- 

Canada

est en oe moment sana em 
situation soit dans Ottawa on 
dresser à P. V. Bureau du

TERRE A VENDRE. 60 aoree 
I lot numéro 20, aboutant 

Ottawa dans le township 
onetituant le front de l’ancienne term 

Shea, à trois milles d’Ottawa, eur le oheml 
de Montréal.

H y a eur le lot une très bonne maison ei 
bols très bien située et faisant face à la têt- 
de Kett e Island.

de

Ceet une des meilleures terres 
00m té. Termes de 
eer à ROBERT 
Bridge, Ont.

SVWpaiement faciles. 
CUMMINGS, Cn

rtN DEMANDE—Un bon agent voyage,.
U pour le commerce de ville. Bmplo 

Avantages particuliers 3 oeuiqc 
inL Articles apt 

pas. Le salaire corny I 
BROWN BBOH., .

constant 
commenceront maintena 
ciaux. Ne tardez 
du premier Jour, 
eerymen, Toronto, Ont.

â VIS AUX MÈRES- lie “ Sirop Calmant 
Hde Mme Winslow " devrait toujour# être 
employé quand les enfauta fout leur dents. 
Il soulage immédiatement les souffrances de 
cos pauvres petits, produisant un sommeil 
naturel, paisible, en faisant disparaître la 
douleur, et les jeunes chérubins s’éveillent 
aussi " brillants et frais qu’au boulon de 
rose." Ce sirop est très agréable au 
apaise I enfant, amollit ses gencives 
toute douleur, fait disparaître les 
cos intestinal.s en réglant la digestion, et 
est le meilleur remède connu contre la diar­
rhée, soit qu’elle provienne do la dentition 
ou d’autres causes. Vingt-cinq cent# la 
Iniuteille. Ayez confiance et demandez la 

Sirop calmant de Mme Winslow 
prenez aucune autre préparation

gmU. II

sou li rai.

POIX DES MARCHES
OTTAWA

1-e.fl prix des marchés sont obtenue 
*voo soin par notre rédacteur cainmer 
Sial sur le MARCHE BY.

Noe lecteurs trouveront une foule de 
rsuHcign»'mente exact» on suivant notre 
rapport de* marché* que no un faisons 
dann le but do donner le» meilleure #ren 
■eignomen's.

MARCHE DE DETAIL

$ de $ cts
Foin No. 1 la tonne........  9 (Kl à|t0,0(1
o No. 2 la tonne.
Foin preeeé la tonne.

8 00 à 11,00 
10 00 à 10,00

Piaux

Veaux verte» No. 1........
“ “ No. 3........
“ “ No. 2.........

Buif fondu a livre.......

5 00 à 5 00
0 00 à 3 00

... 0 00 à 4 00
. 0 09 k 0 10

Bœuf par 100 livre» ....
Mouton..................................
Veau.......................................
Porc par 100 livre» 
Baindoux............................. .

.. 4 50 à $ 00 

. O 07 4 U Ut 

. 0 07 à 0 08 
6 00 à 7 00 

. 0 10 à 0 11

Produits di la Firmi

Beurre fraie, pain.........
Beurre frai», crémeries.... 0 18 à 0 20 
Beurre en tinette.
Oeuf» frai», la doue.
Fromage.......................

„ 0 20 à 0 29

0 Iff àO 1
0 26 à 0 30
0 9 à 0 1

Du Canada 
Blé Manitoba No. 1., 

No. 2.
0 96 à 0 96
0 93 à 0 96 

Blé du nord No. 1 frotled 0 00 à 0 00 
Poia, par mi not. .,
Avoine,14 “ ...
Seigle, “ “ ....................;0 60 à 0 70
Orge. “ “

.. 0 68 à 0 70 

.. 0 42 à 0 43

-LO 40 à 0 61

Grains et Farine»

Patente....................
Américaine............
Straight roller....
Extra............ ..........
Superfine.............. ..
Forte de boulangerie...... 4 76 à 4 90

... 4 66 à 4 90

En Saos de la Ville

......... 6 00 à 6 16
.......... 6 90 à 6 00
.......... 4 70 à 4 8

.. 4 40 à 4 60 
. 3 46 à 3 60

“ américaine...

Par 196 îbe...
Farine d’avoine.................... 4 40 à 4 60
Farine d’avoine granulée. 4 60 à 4 70

................... 4 76 à 4 90

Volailles et uibiers

Oies, In pièce..........
Poule», la pièce...., 
Canard, le eouple..., 
Pigeon», la doux....
Dinde» par oouplee.......
Poulet» par oouplee.....
(Lenards noir».................
Béeswinae, la doux. .

0 60 à 0 76 
0 40 à 0 60 
0 68 à U 76 

.... 3 00 àO 3 
l 50 à 3 00 
0 60 à 0 76 
0 70 à 0 80 
0 OOàO 00 
0 40 à 0 50Perdrix, la paire..

Betterave», le panier......................  06 00
Carotte», panier...
Panais, le paquet...
Perail, le panier..
Radia, le paquet..
Cioohrée, la doux.
Asperge»..............

. 0 26 à 0 30
0 16 à 0 6 

. 0 20 à 0 26 

. 0 00 àO 0 
0 40 à 0 64 

. 0 00 àO 00 
Haricot» vert» le panier... 0 00 à 0 00 

0 00 à 0 6#
Choufleur», la pièce»......... 0 04 à 0 06
Céleri, la don».
Aü, latrenee.
Tomates, le panic»
PI enviera, la doux.
Poules de Prairies..

Pois vert».

U 30 à 0 40
0 13 4 0 16 

.. 0 30 à 0 36 
0 0040 0

IN à.....
Lièvres, ta paire-.-"—•• 0 36 à 0 4o
Choux, la domaine.......
Oignons, le baril..

“ le panier...,
Navtta, k pwUe......

>.....«.*.M

• 8640 7 
... t 00 4 3 6t 

0 86 4 0 30
...» tm »

h-rrP*

? 
,

CP
=î



12 30

! 11 00 
I 9 30'

12 30

Publie par II
W abonnemen

LE CANADA
journal Quotidien du So

Dn An en Ville 

Un An par la Poste .... $ 3-
$4.

I2eme. ANNEE Ni

Lettre de Be
Berlin, 26 Février 

Lorsqu'il y a trois ans je 
Allemagne pour y étudier ( 

5 i ^16 gens, de quels conseil et , 
même de quelles craintes n 
pasacccompagnê par les p< 
qui s’intéressaient à moi 
souvent l’occasion de const 
mon c^ç n’était pas isolé et 
rares Français qui venaien 
taller à Berlin étaient fort 
de n’v po'iit trouver la r 
désagréable a laouelle ils c 
s’exposer courageusement 
but de s’instruire.

C’est que l’on confondai 
m en France, les sentiments d 
I pulation et les actes du g' 

ment On avait tort, car 
époque déjà les Français 

j fort bien reçus dans le moi 
T imois. Mais on était au le 

de l’affaire Schr.æbeté, £

✓ 4•>.

I

venait d’etirayer les esprits 
tenir son septennat. Puis 
les passeports d’Alsace Lon 

> nation étonnée, incertaine, 
riait parler que de chauvini 
France. Tandis q le les 
pensaient que l’Allemagne 
parait à 1 s attaquer, les Al 
de leur côté, ne désirant ] 

redoutaient les

>•

<

guerre, 
lures du boulangisme naisi 

Cette contradiction enti 
des esprits et l’attitude du 
nement bismarckien était i
able surprise pour nous q 

Mais bien peu cvions ici. 
naux français faisaient bon 
alors à certaines vérités, 
le Figaro m'ouvrit impart
ses colonnes pour raconter 
je voyais à Berlin, il m’arr 
d’une fois de retrouver dai 
ires gazettes le sens de me 

comadénature par des 
certainement de bonne f 
insuffisamment éclairés.

Si je fais appel anjourd'l 
souvenirs rétrospectils, c’ 
consiater avec plaisir que I 
sont changés. Les Françal 
à Berlin ne sont plus o
com ne des imprudents ou 
de mauvais patriotes. Ce 
formation dans l’opinion
produit ici une un près 

Non pas qu’onmense. 
chercher une modificatioi
nente de la politique eui 
actuelle. Mais nous en 
arrives à une phase qu’il i 
cessa ire d’atteindre, celle ( 
tente. Elle devait arriver 
tard, sans doute, mais il 
il n’y a pas bien longtempi 
ne serait pas pour un jo 
rapproche.

Pour cela, il ne fallait ri 
qu un changement corn 
s’est produit dans le pereoi 
vernemental allemand. ( 
nous adressait alors des i

?f

at
de chauvinisme, ne comç 
pas que c’était Bismarck 
qui attisait ce 
nous par sa politique agrt 

L’ex chancelier criait 
très fort qu’il voulait la p; 
il avait la main si lourde, 
si bref et un fils si envahi! 
l’on ne sait pas ce qui serf 
sang la rupture qui le rem 
obères études agricoles c 
richsruh.

sentime

i Le grand tort de ses dei 
de gouvernement fiI suivre jamais le courant 

mon publique en politiq 
gère comme pour les a 
l’inte rieur. Or, depuis 
années, je l’ai dit, le des» 
lemands de toutes classes

f*

vivre eu bonne intelligt 
les Français. Mais cela i 
/ait qu’à la condition qui 
vernement y mit beaucoi 

Guillaume II avait-ii, 
;ant sur le trône, l'inteo 
arrêtée de faire les pre 
vers nous ? Certains de 
coûts , un peu trop mili 
tonsèrent d’abord des doi 
il faut song r à ceci sur 
que le règne de 1* Emparé 
ne date que des quelque! 
précédèrent la chute de 
Depuis cetie émancipatio 
de conduite de (imllauir 
rail toute droite et le ch 
parsemé de pierres et de i 
dans l’idée du sou veraln, 
la paix au dehors es a

r

W'r*

sland Home

Stock Farm
F EUILLETON Celle-ci le t rit et le considéra personne, d’ailleurs, ne songeait 

a s’en plain dre.Gabriel le fut grs- 
C’< tait le fac-similé du testa- clause comme toujours dans sa 

uis Hu- re^mnaissance. Elle entourait

avec une expression effarée Bryson, Graham & Cie.GABRIELLE llleh.-lment par lequel le marq
bert de Saint-ViHiers léguait, au son père de soins, d’attentions ; 
fils ne son petit-neveu René de son affection pour lui semblait 
Laverdie, au cas où celui-ci se avoir grandi. Elle sentait peut- 
mariàt et eût un fils, le marqni- être qu’elle avait quelque chose 
sat de Sai -t-Villiers avec le titre à son égard, car il était le seul à 
attach^ au domaine. A cette pie- qui madame Duriez n’eut pas en- 
ce en était jointe une autre par |core entièrem nt pardonné.

Lorsque Gabtielle eut devant

OrosN Ile, Wayne Ce.,
BÀVAGH à FABinJM, TmonxMNma.

11
----->>AH-----

,1 MOI ION PARONT CRÉÉ UNE VM. LESUEUR
L’Enorme Coupe de leurs Prix !!Suite)

Il savait combien l’accusation laquelle le comte René de Lavei 
de bassesse p-utée contre le com- die, seul héritier de ce nom. se ses yeux la mer et sous’ses pieds 
était nom fondée, puisque deux désistait, dès smi vivant, de son le sable delà p age, elle se trouva 

auparavant, dans leur demi- titre en faveur de son fils aine. ! contente. Les flots bleus, le port 
ère entrevue, me des Petites- Voilà quelles étaieu les cond*- i du Havre, la double jetée de 
Ecuries, il ►•ut suffi à M. de La- ons que la marquise avait itnpo- True /ille, représentaient pour le 
verdie de dire un mot pour oh- fiées à son neveu pour prix de sa 
tenir cette énorme dot, toujours reconciliation avec lui. S'ile n’a- 
inise en avant. 11 prostesta don»- vait pas consenti à laisser revivre plus de patience ici que dans tout 
avec force, Gabrielle l’en remer- les noms et les titres si,chers au tutre endroit pour attendre le 
cia par ses caresses ; et madame cœur de la vieille dîme, elle tùi 
Duriez, que confondait cette ré- morte en le maudissant. Or, il 
volte inattendue, crut son mari n’avait pas hésité. Il respectait 
beaucoup plus décidé qu’il ne ses titrfs, il vénérait ses ancêtres, 
l'était j as à favoriser les désirs et surtout il chérissait sa tante 
de leur fille. So i but, à lui, était atteint : il

Un i»eo de lumière jaillit de avait affranchi son esprit et sa 
cette conversation. La délicatesse, raison ; il avait réparé ses fautes 
l’amour sincère et fidèle de René et prouve son amour. D’ailleurs 
lurent telment mis en évidence il ne secroyait pas le droit d'enle- 
que madame Dur z se vit posi- ver à sonA fils, s’il en avait un, 
tivement à bout d’arguments. | l’héritage de noblesse qui devait 
Gabrielle ava it parlé d’aban- lui appartenir ; il se promettait 
donner sa dot et d’aller, après de faire de ce fils un homme ;

défricher aussi les eu lui importait ensuite qu’il 
fût un comte et un marquis.

Cependant madame Duriez re- 
'•onduiHait. madame de Saint-

encore, marchant rondement comme elle leLa grosse vente recommence

Nous offrons des “prix surprenantsces jours-ci Quelque soit ce que 
vous desirez les prix vous souriront.

ETOFFES A ROBES
CHAUSSETTESmoment tous khs souvenirs et 

toutes ses «‘spérances ; elle aurait
■—IMPORTED*

Percheron Horse*.
All stock selected from tke get of siree end de— 

ft aeUMished repu tation end registered M — 
Fre—à end American stud books.

ISLAND HOME
• beaattiWDy situated at the bead of On— fU
■ the Detree Hirer, ten miles below the City, —i
■ SCO»—Me by railroad and steamboat. Vt—
net fcmlliar with the locetioe may call at etty •------ -
m Oampmm Building, and aa escort will eooeeyeai-

I SOIES.
CASHEMERES,

HENRIETTAS.
JERSEYS,.

retour de René. Chacun de ces 
bateaux à vapeur, dont elle dé­
couvrait la pr- miere- à l’horizon 
le panache de fumée, pouvait être 
celui qui ramenait sou fi»ncé 
auprès d’elle.

Sou fiancé ! C’était donc vrai Y 
Far <>is elle se disait quelle était 
trop heur.ms1 ; elle éprouvait 
une sorte d’effroi. Il Lu • emblait 
que Dieu eût .assemblé tout à 
coup la somme immense de féli­
cite répandue sur la terre pour 

; la lui mettre clans le cœur : sa 
part du joie était trop grosse, cela 
devait faire tort à quelqu'un

Dans ceito pensée, elle s’ingé­
niai' à trouver du bien à accom­
plir, des tristesses à soulager. 
Quand elle avait vu chacun 
satisfait et souriant autour d’elle, 
elle s’échappait, allait plus loin, 
cherchait dans le pays de pauvres 
masures, des cabanes de pêcheurs 
bien misérables, bien sombres, 
et les éclairait tout à coup du

H ROUERIES
INDIENNES

SATINS,
COTON A LITS

PARAPLUIES.
IMPERMÉABLES.

ATout le Stock est une Attraction Comme Prix.
C/) ?

I fLk. $ P g -s
Ei2 K I
— <L3 2 3 o ®6 = • « s.

t

A PRENEZ LES PRIX
besoin de marchandises. NOUS TOUS IVovez nos F.taiages si vous avez 

SONS VERS LES PORTES NOTRE GRAND SIOCK AVEC LA FORCE 
D'IMPRESSION DES *2^41 l|?SV Q ü j -5 5

s üst: fiii
g " «1 s O 13 1
8 ïi;.3?-ËS|

I 8 S el Si
§ “iiï9s- ;

eq

PRIX QUI VONT VITE Tnon man âge, 
forêts de l’Amériqu , la pauvre 
femme sv prit à trembler à l’idée 
de perdre sa fille, saisit entre set- 
bras la petite enthousiaste ; et 
l’embrassa a plusieurs reprises.

—Mon Dieu, soupira-t-elle, et 
j’avais rêvé de faire une princes­
se de cette enfant !

Un sourire fugitif effleura les 
lèvres de Gabrielle, mais elle n<

Ce département est encore bienReru un autre char plein de Cna 
rempli de ce qu’il y a de mieux et contient ce ,uil y a de mieux en bon gout 
en style et en grande valeur pour peu d argentVilliers.

—Chère m rquise, lui disait-ell-. 
quel homme remarquable que 
votre neveu 1 Quil courage 
Quel caractère splendide ! Nous 
serons fiers, croyez le bien, de 
lui donner notre Gabrielle. Ut 
dans quelques jours, n’est-ce
pas Y Quand je pense que voilà rayonnement de son visage ru- 
bientot deux ans qu'il est dieux ; elle y répandait les bon- 

Dieu ! que ce temps ' nés paroles et les poignées d’or.
Mais après ayoir ainsi puisé à

Elle « ut la joie de faire attendre Madame de Saint-Villiers se j pleines mains dans soe trésor 
dans son salon l’orgueilleuse sauvait positivement ; elle ou- d’amour et de bonheur, comme 
marquise, elle lui v\ ndit cher v rai t les portes elle-même. Au elle le trouvait encore grandi, 
•es butines grâces. | vestibule, elle se trompa et se elle se prenait à ressentir la mè-

— Mon Dieu, dit-elle oui ; | précipita dans une serre ; la mai- j me .épouvante délicieuse, 
nous ma huons nos deux enfant | tresse du logis voulut absolu Un j/ur, elle reçut ainsi que 

C’est une I meut la r* tenir pour lui montrer M‘8 parents une invitation pour
un bal. C’était une fête donnée à

Bryson, Graham & Cie.répondit rien.
L avenir réservait à madame 

Duriez une consolation suprême. 
Madame de Saint-Villiers vint 
la voir et lui tendre la main,

g 1i-s â h i
H I

8
146, 148, 150, 152 et 154 Rue Sparks. X»

assemblé long CÇ£!§,
o- _!

c;

35 îdk oxonnor.
<58

, - W s ' VV115 °JONC D'OR SOUDE, 
pour un jonc valant $2.puisqu’ils s’aiment, 

assez singulière raison, vu l'é­
poque < n nous sommes. Ah ' 
bien, s’il suffisait seulement de
dire : je vous aime !....... Géné-
r lenient il n’en est pas ainsi, 
l’on demande autre chose. C’est

des plantes rares.
Par bonheur, M Duriez, quit- bord d’un bâtiment en rade du 

Havre. Demembres d’une so-
?..

Mtant les bureaux, pénétrait oa-s
la maison d’habitation. Il aperçut oiété savante revenaient, sur 
ces dames au milieu d* s fleurs! bâtiment, d’une longue, périlleu- 

le8 se ettrès cuti- use expédition : le 
ba bal était en leur honneur. Mada­

me Duriez décida que l’on s’y if: piLuS.^
Guide du Bureau de Poste d'Ottawaet s’empressa de 

rejoindre. Comme 
bonhomie, il ne manquait ni 
de délicatesse ni de tact, il u>- rendiait et Gabrielle battait des 
garda sa femme à la dérobée avec mains, car elle n avait jamais j 
avec un grand étonn ment ; c’est dansé à bord <1 un vaisseau. I ra- 
qu’il ne comprenait rien au ch an- verser la Seine en toilette de^bal, 
gement qu'il remarquait en elle,!011 ne devait pas y songer ; 
à son air radieux, à ses manières fut convenu que Ion passerait | 
empressées auprès de la marqni-1 «leux jo îrs au Havre, pour lacir- 
se.—Tant mieux, pensa-til. je| constance, et des chambres fu­
yais pouvoir me réjouir du bon- rent retenues 1 hôtel à Frascati, 
heur de Gabrielle. Le matin j En conséquence, le matin de 

dn i la fêle, madame Duriez, Gabri-

assez naturel, en effet, qu’au con­
tint chacun apporte sa part.

Evidemment le mariage fai­
sait à madame Duriez Pellet d’un Arrivée et Depart des Malles
pique-nique.

— Ce qu'il y a d’extraordinaire 
poursuivit-elle, c\ si que c’est 
justement parce qu'ils se tout ai­
més qu’il ne sont pas encore ma

absolument
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TROUETTE 6 30lie suis pas romanesque ; non, 
j,* ne m’en suis jamais jjiquée, 
grâc-1 au ciel ! Quand j’ai épouse 
M. Duriez, ce n’est pus que j-- 
l’aimais, caa je ne l’avais pas vu 
trois fois. Mes parents ont ar­
rangé c tte affaire : ils se sont 
assurés qu’il était honnête hom• 
me, e Vine nos fort un s se trou- 

^^^vaiçnt égales Je me suis fiée à 
ét je n’ai pas eu lieu de 

^H^en repeal i r. M-Duriez en di- 
■MffrérftTnt' de son côté, je crois 

enfin, voyous, si ces doux 
entants ne s’étaient pas mis tout 
à coup dans la tête de s’aimer, 
ma fille serait comtesse de Lu­
rent i« à 1 heure qu’il est ; le 
uiariag * se serait fait tout tran­
quillement, et depuis deux ans 
iis st raient heureux. N êtts- 
vons pas de mon avis, madame 
la marqifrise Y

La marquise inclina grave­
ment la tête. Elle s’était atten­
due à ce que madame Duriez 
ferait tout pour la blesser et la 
rompre définitivement 
les moyens employés par celle ci 
manquaient leurs effets à cause 
de leur grossièreté même. Ou 
éprouvait plus de dégoût que de 
colère à voir celte femme, jadis 
e; platement obséquieuse, peser 
le masque et laisser éclater ses 
sentiments vulgaires. Le lan­
gage et le tou de la voix s’ac­
cordaient du reste avec les pa-

{ciemême, il avait reçu, par un
correspondants, des nouvel* I *?llo et Emile, deux femmes de 

les d<* M. I a verdie : on renua.t a i chambre, autant de malles lu- 
«’intelligence et au caractère de j veut, embarqués sur le bateau qui 
ce jeuuc homme un témoignage fait le service de ri roavilie au 
des plus flatteurs. René avait Havre âu morne t d’entrerdaus 
pris sou rôle au sérieux,parait-il ; le port, il fallut attendre pour 
d étail tout tranquillement sur j laisse le pa»s <ge à un steamer 
le chemin de faire fortune. de la Compagnie transatlantique!

Enfin la marquise put pren- | H arrivait inag stueusêment pare 
dre cougé. pour le retour, ses vergues dres-

M. Duriez l’accompagna à tra- j séc -, ses voiles roulées et serrées 
dans leurs étuis d’une blanche-.r

I
2 00;

oon me
Jlitj rai it liait.*' tlv 7 Névr*t Q/ i <»>#

Colique*. Asthme. l'tnphyseun'. Üontte 
Khuinatisme, Sviatique et DH ’•LrlUF4'

d'exiger l’AXTll’Vitl.\E oè iuOtl »
Vente on Oro” à Pwiia, B. MA2IBB,, Pharm'w, 234. : .*•* Voltaire

Déiiosltaire à Ottawa : Or F X 
Ed MORIN & C*. A Mont.

ET DANS TOUTES LES PIUNCli-Ai.l -i l’ilAn , .OIES
AAAAAAAAAAAA'.aA

te).
Bd

neburg. 4 15.al. } 7 00^

TE A NELSONA Québec : D1

7 00j 
7 Ôqi

9 45 
11 (X) 
Il 00 

9 30 11 (X)

415do
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4 15
de fer dp Saint Latrent i 

Mahotick, North Gower c Metcalfe 
Kara, Kcnmore, Osgoode St a 

Chemin de fer dü Pac 
Matiawa, North Buy 

1 Ouest de Pembroke
r, Pakenham, Pembroke, Renf ew e1 \

et Ottawavers lu cour jusqu’à sa voiture 
Elle lui dit adieu et lui serra la de neige, les passagers en louR 
main avec une véritable effu- se pressaient sur le pont. Parmi 

Pour la première fois de eux beaucoup d’étrangers, sans 
sa vie, elle se demanda si tous doute saluaient pour la première 
les honnêtes gens n’étaient pas lois les côtes de la Franco ; pour 
égaux ; mais après seconde re- d’autr- s, au contraire, ces côtes 
flexion, cette idée lui parut riantes étaient celles d- la patrie 

revues ap-ès de longues aimées : 
J’ai assuré, se dit-elle alors, le j tant de cœurs, peu devaient 

bonheur de mes deux enfants, être indifférents, 
des deux seuls êtres que me res- Sur le bateau de Trou il le, sur 
tent à aimer ; j’ai sauvé le nom la jetée, régnait aussi uue certai- 
de Saint-Villiers et celui de La- ue émoi ion : la rentrée au port, 

comme le départ d’un vaisseau, 
voilà d< 6 spectacles devant les­
quels l’habitude même de l s 
voir ue permet pat> d • rester froid.

Ses deux petites mains posées 
sur le plat-bord, la joue pàle, les 

Celle auuée-la, l’été . aimouça I lèvres tremblantes, Uabrielle re- 
très chaud. ! gardait aussi ; son trouble, à elle ]

Gabrielle avait obtenu de ses j était bien naturel. D’un jour à 
parents qu’on n allât pas demeu- l’autre, René Liverdie pouvait 
ror dans les environs de Paris ; j arriver ; puvtêtre qu il se tr«»u 
mais dès le commencement du | là, à quelques mètres d elle, 

dans cette foule qu’elle parcou­
rait d’un regard ardent. Mais la 
distance étau cependant trop 
grande pour que les passagers 
des deux bateaux pussent distin­
gues réciproquement leuis traits. 
Le beau transatlantique vira de 
bord, parut hésiter une seconde, 
puis pénétra dans le port, gus 
saut arec lenteur ie long üe la 
jetée, d’où s’élevèrent aussitôt 
mille cris de bieuveuue.

La fête du soir eut lieu ; elle 
fut très brillant «tout s’y passa à 
merveille. Gabrielle dansa beau­
coup ; on admira sa beauté et la 
grâce de sa toilette, maison trou­
va généralement dommage qu’­
une si jolie personne eût si peu 
d’animation ; quelques-uns de 
ses danseurs durent même garder 
la conviction qu’elle manquait 
d'esprit, car elle laissa plus d’une 
fois sans réponse leurs saillies 
les plus vives, et leurs compli­
ments les mieux tournés.
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mois de juin, elle suj>plia eu se­
cret son père du 1 uer dv nouveau 
un chalet à Trouville.

—Madame, dit la marquise au 
moment -le se lever pour partir, 
vous avez fait tout à l’heure une 
remarque dont j’ai admiré la 
justesse, et dont la forme tout à 
lait concise, m’a charmée : dans 
,mi, .üoutj^t, disiez-vous, choun 
doit apporter sa pert. Mademoi­
selle voire fille possède, n’est-ce j 
pas Y une dot de plusieurs mil-

12 30

:
Malles Anglais 

9, 16, 23, 30..........
Mardi,

2, ia New 
Via Rin 

Via Halifax 
Via New-York 
Via New York

6 301
7^ 12 45—Cvmmeut, ma petite minette 

lui disait le bon homme, mais je 
tu détestais Trou vil

5, 12, 
Jeudi, 5, 12, 19, 
Vendredi, 6. 20

19. 26 6 30!
: Rb V

croyais que
le.

Lee lettres destinées à l’enrégistrement doi vent‘être 
clôture des malles précédentes.

res dn Bureau, de 8 A.M. à 8 P. M. 
dau sur la Poste et la Banque d’Epargnes, de 9 A.M

Comme Gabrielle rougit une 
ou deux fois après de semblab es 
réponses, M. Duriez finit par 
comprendre.

—René Laverdie revient par 
lo Havre, se ditjil, Mais c’est uue 
singulière idée quand même ; 
elle ne le verra pas plus tôt. En­
fin ce que petite fille veut.

Il partit un samedi soir pour 
i'ouvillo, et le leudemaiu, à son 
retour, il annonça qu’ayant trou­
vée libre la maison où la famille 
avait passé l’avant dernier autom 
ne, il avait cru ne pouvoir mieux 
faire que de la louer. Madame 
Duriez se montra satisfaite. Emi­
le ne dit rien : depuis que les 
événements lui avaient donné 
tort, il sc renfermait,’à la maison 
dans nn silence plein de dignité,

à la'pobte 15 miaule* jivan» la

Heu:
Man è 4 P.M.

«I. GOUIN, Maitre de Poste.
Ces deux mots passèrent entre 

les lèvres de madame de Saint- 
Villiers nettement, tranquille­
ment. sans intonation ironique.

—Quinze cent mille francs de 
dot, et une fortune de quatre mil­
lions en perspective, du madame 
Duriez.

Cette fois, ctaque syllableren- 
tentit aveorfn accent de clarron.

—Voi(^ ce quexjedonne à mon 
neveu, reprii m<sda ue de Saint- 
Villiers. \

Elle était admirablement digne 
cette vieille Invie, dms son ges­
te plein de simjt^viié ; eik 
nnjpapier plié à madame f

Bureau de Post* d'Ottawa, Février, 1891
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